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L’opération historique « Déluge d'Al-Aqsa » lancée samedi par la résistance palestinienne, en riposte
aux attaques continues des forces israéliennes et des colons contre le peuple palestinien, ses biens et
ses Lieux Saints, en particulier la mosquée Al-Aqsa à Al Qods, se poursuivait hier, dimanche, dans les

territoires occupés. Lire en page 2
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Santé : Plus de 19.000 professionnels et techniciens administratifs
bénéficient de sessions de formation

Déluge d'Al-Aqsa 

De son côté, le Hezbollah a af-
firmé hier matin dans un com-
muniqué être à l’origine d’«un
grand nombre d’obus d’artillerie
et de missiles guidés»lancé de-
puis le Sud du Liban sur trois po-
sitions de l’entité sioniste, «en so-
lidarité avec la résistance et le
peuple palestiniens». Le Premier
ministre de l’entité sioniste Ne-
tanyahu a déclaré : «Nous
sommes en état de guerre et non
dans une opération militaire». Son
aviation s’en est pris à la popu-
lation de Ghaza en bombardant
les quartiers d’habitation.  Le
bilan de l'agression continue des
forces d'occupation sionistes
contre la bande de Ghaza s'est
alourdi à 370 martyrs et 2.200
blessés, selon des sources médi-
cales, citées hier par l'agence de
presse palestinienne Wafa. 
Selon la même source, les forces
de l'entité sioniste ont mené, hier
dimanche après-midi, deux at-
taques meurtrières dans la ville
de Khan Yunis, au Sud de la
bande de Ghaza, et dans la ville
de Beit Hanoun, au Nord, ce qui
a coûté la vie à des nourrissons,
des femmes et des personnes
âgées. De leur côté, les médias
israéliens ont indiqué hier que le
bilan des victimes de l'opération
de la résistance palestinienne,
s'élevait à 659 morts. De son côté,
le ministère sioniste de la Santé a
indiqué que le nombre de per-
sonnes blessées a atteint 2.156
et ont été transférées vers des
hôpitaux, dont 20 dans un état
critique et 338 dans un état grave.
Dimanche, l'armée sioniste a pu-
blié les noms de 44 soldats tués
dans des affrontements avec la
résistance palestinienne. La po-
lice a également indiqué dans un
communiqué que parmi le
nombre total de morts figuraient
30 policiers, dont des officiers.
Efraim Halevy, un ancien patron
des services de renseignement
de l’entité sioniste, a déclaré dans
une interview avec CNN que l’at-
taque palestinienne contre Israël
avait été «une surprise totale».
«Nous n’avions reçu aucun aver-

tissement d’aucune sorte. Nous
n’avions aucune idée de ce qui se
passait», a-t-il admis devant les

caméras de la chaîne d’informa-
tion. Il a également affirmé que
l’attaque palestinienne était

«unique» et que c’était «la pre-
mière fois» que Ghaza était ca-
pable de «pénétrer aussi loin en
Israël et de prendre le contrôle de
villages». Par ailleurs, le bureau
du Premier ministre de l’entité
sioniste Benjamin Netanyahu a
annoncé avoir eu hier des conver-
sations téléphoniques avec le
chancelier allemand Olaf Scholz,
le Président ukrainien Vladimir
Zelensky, le Premier ministre ita-
lien Giorgia Meloni et le Premier
ministre britannique Rishi Sunak.
Au cours des discussions, tous
les dirigeants ont exprimé leur
soutien catégorique à l’entité sio-
niste. Samedi, le Président amé-
ricain Joe Biden a assuré l’entité
sioniste de son «soutien in-
ébranlable». Selon une source di-
plomatique à Bruxelles, citée par
Russia Today, à ce stade des com-
bats, l’entité sioniste n'a pas be-
soin de l'assistance militaire de
Washington et de l'OTAN, mais si
le conflit se poursuit et qu’il
s'étend dans l’espace, il pourrait
avoir besoin de ce soutien.  Selon
la même source si un tel soutien
est nécessaire, «il ne sera pas
fourni au niveau de l’Alliance,
mais au niveau de chaque État
membre de l’OTAN, pour des rai-
sons évidentes». Une source di-
plomatique à Bruxelles a déclaré
à un correspondant de TASS que
la guerre en Israël serait discutée
lors d'une réunion des ministres
de la Défense de l'OTAN les 11 et
12 octobre. La source a indiqué
que, malgré cela, ce sujet n'a pas
encore été inscrit à l'ordre du
jour officiel de la réunion. La
source a ajouté : «Nous nous at-
tendons à ce que de nombreux
Alliés [États membres de l'OTAN],
menés par les États-Unis, soulè-
veront la question de la guerre en
Israël. Pour le moment, elle n'est
pas inscrite à l'ordre du jour de la

réunion, mais cela sera discuté
«certainement». Autre signe de
panique chez les occidentaux :
le ministre polonais de la Défense,
Mariusz Blaszak, a annoncé que
l'armée polonaise se préparait à
évacuer les citoyens polonais d'Is-
raël dans le contexte de la ré-
cente escalade. Il a écrit sur la
plateforme «X» (anciennement
Twitter) : «L'armée polonaise se
prépare à évacuer les Polonais
d'Israël. Des avions C-130 seront
envoyés pour transporter nos ci-
toyens.»

Lakhdar A.

Voir sur Internet
www.lnr.dz.com  

L’opération historique «Dé-
luge d'Al-Aqsa»lancée sa-
medi par la résistance pa-
lestinienne, en riposte aux
attaques continues des
forces israéliennes et des
colons contre le peuple
palestinien, ses biens et ses
Lieux Saints, en particulier
la mosquée Al-Aqsa à Al
Qods, se poursuivait hier,
dimanche, dans les terri-
toires occupés. 
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GHAZA

Le ministère palestinien des Affaires étrangères a
appelé avant-hier samedi à la tenue d'une réunion
d'urgence de la Ligue arabe au niveau ministériel, suite
à l'agression sioniste en cours contre Ghaza. Dans un
communiqué, le ministère a indiqué avoir demandé à
«sa délégation permanente auprès de la Ligue arabe de
solliciter une réunion d'urgence du Conseil de la Ligue
au niveau ministériel». «Cette décision intervient à la
lumière de l'escalade de l'agression contre le peuple
palestinien», peut-on lire.

Consultations privées
d’urgence sur la
question palestinienne

R E P È R E

ONU/Conseil 
de sécurité :

Les membres du Conseil de sécu-
rité de l'ONU se sont  réunis hier
dimanche pour des consultations
privées d'urgence sur la question
palestinienne, dans le sillage de
l'escalade sioniste contre les ter-
ritoires palestiniens occupés,
notamment à Ghaza, dans
laquelle plus de 300 Palestiniens
sont tombés en martyrs.
Selon des sources diplomatiques,
citées par des médias, la réunion
-pendant laquelle le coordonna-
teur spécial pour le processus de
paix au Moyen-Orient, Tor Wen-
nesland, devrait faire un exposé-
a été initialement demandée
sous forme de réunion privée,
mais elle a ensuite été transfor-
mée en consultations après que
plusieurs membres ont exprimé
leur préférence pour ce dernier
format. Samedi à l'aube, la résis-
tance palestinienne a lancé une
opération baptisée «Déluge d'al-
Aqsa» depuis la bande de Ghaza,
en riposte aux crimes de l'occu-
pation sioniste et de ses exactions
à l'encontre du peuple palesti-
nien et de ses assauts répétitifs
contre la Mosquée sainte.
Trois-cent-treize (313) civils pales-
tiniens, dont des femmes et 20
enfants, sont tombés en martyrs
dans des frappes aériennes sio-
nistes, notamment au Nord de
l'enclave palestinienne, tandis
que près de 2.000 autres ont été
blessés. Les avions de guerre sio-
nistes ont également détruit des
maisons, les réduisant en ruines,
dans plusieurs localités de la
bande de Ghaza, de Rafah au Sud
et de Beit Hanoun au Nord, cau-
sant aussi d'importants dégâts
aux infrastructures dans toutes les
zones ciblées, notamment aux
hôpitaux, aux écoles et aux insti-
tutions publiques et privées.
Le Président palestinien Mah-
moud Abbas, qui a présidé
samedi une réunion d'urgence
des dirigeants palestiniens avec
un certain nombre de respon-
sables civils et de sécurité, a
notamment ordonné d'assurer la
protection du peuple palestinien,
affirmant son droit à se défendre
face aux agressions continues de
l'armée d'occupation et des
milices de colons extrémistes. 

La Palestine demande une réunion
d'urgence de la Ligue arabe

APN

La session de formation au profit d'un deuxième groupe de
députés de l'Assemblée nationale de la République arabe sah-
raouie démocratique (RASD) a débuté, hier dimanche à l'annexe
de l'Assemblée populaire nationale (APN) et s'étalera jusqu'au 18
octobre. S'exprimant à cette occasion, l'ambassadeur de la RASD
en Algérie, Abdelkader Taleb Omar a salué le rôle de l'Algérie
dans la défense du peuple sahraoui et son soutien à ses institu-
tions, une position «traduite par l'intérêt de l'APN sous la direc-
tion de son président Brahim Boughali, à la formation des
députés sahraouis en assurant toutes les conditions nécessaires».

Formation au profit d'un deuxième groupe 
de députés de l'Assemblée nationale sahraouie

ATELIER INTERACTIF

Les participants à l'atelier interactif sur la consultation nationale de la société
civile, organisé samedi à Alger, ont souligné le rôle central de la société civile
en tant que partenaire pour parachever l'édification de l'Algérie nouvelle. En
marge de cet atelier organisé par l'Observatoire national de la société civile, au
Centre international de conférences «Abdelatif Rahal», la Déléguée nationale à
la protection de l'enfance, Meriem Cherfi, a affirmé le «rôle actif»de la société
civile et son impact sur diverses questions nationales, ajoutant que la commis-
sion a lancé des sessions de formation pour la plupart des associations actives
dans le domaine de la protection de l'enfance, qui ont abouti à la «formation
d'un réseau de la société civile pour renforcer les droits de l'enfant».

Confirmation du rôle central de la société civile dans
l'achèvement de l'édification de l'Algérie nouvelle

? L’ambassadeur de  la Palestine en Algérie a déclaré dimanche à la
chaîne de télévision Algérie Internationale que la position de l’Etat
algérien sur la question palestinienne est très avancée. Il a rappelé que
le Président Abdelmadjid Tebboune, s'est rendu à la plus haute tribune
internationale, celle. des Nations unies, et il était la meilleure personne
pour représenter et parler au nom de la cause palestinienne. L'ambas-
sadeur de Palestine en Algérie a ajouté que le Président Tebboune a
souligné à l'ONU que le peuple palestinien doit obtenir tous ses droits
intacts. Il a poursuivi : «Le Président algérien a confirmé aux Nations
unies que Al Qods est la capitale de l’État de Palestine. «D’autre part, le
bureau du Conseil de la Nation, présidé par Salah Goudjil a condamné,
hier dimanche, dans les termes les plus fermes, les agressions ignobles
auxquelles se livre l'occupation sioniste contre le vaillant peuple pales-
tinien dans la bande de Ghaza qui est désormais «le théâtre d'une
apathie internationale honteuse face à une arrogance coloniale crois-
sante». 

Dans le même contexte, le bureau du Conseil de la Nation a salué «la
résistance, la cohésion et l'unité du peuple palestinien qui affronte
l'oppression coloniale sioniste systématique», appelant la Communauté
internationale à «assumer ses responsabilités à l'égard de ce peuple, en
le protégeant et en lui permettant d'accéder à son droit légitime à
l'établissement de son Etat indépendant sur les frontières de 1967, avec
El Qods Echarif pour capitale». Le bureau a également appelé «les par-
lementaires du monde entier à soutenir le peuple palestinien, à se
solidariser avec lui et à défendre sa juste cause dans toutes les tribunes
parlementaires régionales et internationales, en consécration du mes-
sage des Parlements et en concrétisation des nobles objectifs de la
diplomatie parlementaire». Pour sa part, le président de l'Assemblée
populaire nationale (APN), Brahim Boughali, a fait constater que l'occu-
pant sioniste porte l'entière responsabilité de ce qui se passe en Pales-
tine. Le président de l’APN a souligné que la position de l'Algérie sur la
question palestinienne est ferme et permanent. 

Des partis politiques ont réaffirmé, samedi, leur solidarité «pleine et
inconditionnelle» avec le peuple palestinien qui est victime des agres-
sions sionistes injustes sur le secteur de Ghaza, appelant la commu-
nauté internationale et les âmes éprises de liberté de par le monde, à
la nécessité d'assumer la responsabilité historique dans la protection
des droits légitimes du peuple palestinien et à soutenir sa juste cause.
Sur les réseaux sociaux, les Algériens expriment leur total soutien à
l’opération menée depuis samedi matin par la Résistance palesti-
nienne. 

L. A.

Le soutien indéfectible 
de l’Algérie réitéré

Cause palestinienne 

L’opération de la résistance
palestinienne se poursuit

nEfraim Halevy, un ancien patron des services de renseignement de l’entité sioniste, a déclaré dans une interview avec
CNN que l’attaque palestinienne contre Israël avait été «une surprise totale». (Photo : D.R)
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Pour répondre aux besoins des entreprises économiques :

Le ministre, qui s’enquérait, au
Centre de formation profession-
nelle et d’apprentissage (CFPA)
Mohamed-Bellal d’El-Kantara (60
km au Nord de Biskra), de la pré-
paration de la rentrée de la ses-
sion d’octobre, a indiqué que les
établissements du secteur doi-
vent être «au niveau de ce qui est
attendu d’eux en développant
des spécialisations et des offres
de formation conformes, égale-
ment, aux souhaits des deman-
deurs de formation». Il a ajouté
que le succès du schéma consis-
tant à satisfaire la demande des
entreprises économiques en main
d’œuvre qualifiée, d’une part, et
à répondre, d’autre part, aux dé-
sidérata des jeunes demandeurs
de formation, passe par l’activa-
tion du Conseil de partenariat de
la formation et de l’enseignement
professionnels, dans chaque wi-
laya, en tant que mécanisme pour

le développement d’une carte
des spécialisations et des postes,
adaptée à la réalité économique
locale. Cela ne pourra être réalisé,
selon M. Merabi, que par «la col-
lecte de données dans la carte
des besoins de toutes les entre-
prises économiques». 
Le ministre a insisté, dans le
même contexte, sur l’importance
d’intensifier les campagnes de
sensibilisation parmi les élèves
des établissements scolaires, à
travers les médias et par le tru-
chement des mosquées, pour les
attirer vers une formation quali-
fiante leur permettant d’acqué-
rir de nouvelles compétences. Il
a relevé, à ce propos, que les ré-
centes campagnes de sensibili-
sation, organisées avec la partici-
pation de plusieurs secteurs, ont
permis à plusieurs wilayas d’aug-

menter de 132 % le taux d’ins-
cription dans les CFPA. M. Me-
rabi, mettant en exergue «le rôle
des entreprises économiques, lo-
cales et étrangères, dans le suivi
des parcours de formation à tra-
vers la conclusion d’accords de
partenariat», a évoqué «l’impor-
tance d’une union entre les éta-
blissements du secteur de la for-
mation professionnelle et de
l’éducation, et l’environnement
économique, pour réaliser les as-
pirations de l’Algérie dans ce do-
maine, notamment en dotant le
marché du travail d’une main-
d’œuvre qualifiée».
Lors de sa visite dans la wilaya de
Biskra, le ministre, qui a inspecté
les ateliers de formation du CFPA
d’El-Kantara où il a écouté les
préoccupations et les suggestions
des employés du secteur, a 

exhorté à l’utilisation de la plate-
forme numérique du secteur et
évoqué «l’importance de la coor-
dination entre les structures de
formation, à travers le pays». Il a
ensuite donné le coup d’envoi
d’une session de formation au
profit de 35 enseignants sta-
giaires, à l’usine de production
de ciment ‘’Biskria’’, de statut
privé, située dans la commune
de Branis (15 km au Nord-Est de
Biskra). 
Il est  à noter que des formations,
répondant aux besoins du mar-
ché de l’emploi de chaque wi-
laya, à la demande locale en main
d’œuvre spécialisée et aux spéci-
ficités socio-économiques de
chaque région, ont été ainsi intro-
duite sur la carte de formation
des wilayas du centre.

Djamila Sai 

Le ministre de la Forma-
tion et de l’enseignement
professionnels, Yacine Me-
rabi, a souligné, samedi à
Biskra, la nécessité d’éla-
borer, dans le cadre des
offres de formation des
établissements du secteur,
une carte des postes d’ap-
prentissage correspondant
aux besoins des entre-
prises économiques.

Merabi souligne la nécessité d’élaborer
une carte des postes d’apprentissage

n Lors de sa visite dans la wilaya de Biskra, le ministre, qui a inspecté les ateliers de formation du CFPA d’El-Kantara, a
écouté les préoccupations et les suggestions des employés du secteur. (Photo : D.R)

«Le projet permettra de booster 
la croissance économique»

M. Arkab, sur l’exploitation du gisement de zinc-plomb de Tala Hamza-Amizour :

Les missions de l'Agence natio-
nale de réalisation du Port centre
de Cherchell se sont élargies aux
différentes opérations liées aux
études et travaux de réalisation
de l'ensemble des infrastructures
portuaires, selon un Décret exé-
cutif publié au Journal officiel
(JO) n° 63.
Il s'agit du Décret exécutif n° 23-
347 du 3 octobre 2023, signé par
le Premier ministre, Aïmene
Benabderrahmane, modifiant le
Décret n°  20-376 du 16 décembre
2020 portant création d'une
Agence nationale de réalisation
du port centre de Cherchell.
Ainsi, l' ‘’Agence nationale de
réalisation du Port centre de
Cherchell’’ devient ‘’Agence
nationale de réalisation des
infrastructures portuaires".
Selon ce Décret, l'Agence est «le
maître d'ouvrage délégué chargé
de gérer et de conduire, au nom
de l'Etat et pour son compte, les
opérations inhérentes aux études
et aux travaux de réalisation des
projets des infrastructures por-
tuaires».
En outre, l'Agence est chargée au
titre des missions commerciales
de «réaliser, à la demande de
l'exploitant, toutes actions et
opérations liées aux infrastruc-
tures portuaires financées par les
exploitants des infrastructures
portuaires».

Agence

Les missions élargies 
à l'ensemble des
infrastructures
portuaires

B R È V E

Agence nationale de
réalisation du Port
centre de Cherchell 

L’exploitation minière du gisement de zinc-plomb
de Tala Hamza-Oued Amizour (Béjaïa) qui représen-
tait l'une des plus grandes réserves mondiales de
ces métaux stratégiques, permettra de booster la
croissance économique et l’activité d’investisse-
ment. C’est ce qu’a affirmé avant-hier le ministre de
l’Energie et des Mines, Mohamed Arkab, lors des tra-
vaux d'une conférence nationale sous le thème : 
«Raréfaction des ressources minières et positionne-
ment de l'Algérie : rôle du gisement de zinc-plomb
de Tala Hamza-Oued Amizour», au campus Abou-
daou de l'Université Abderrahmane-Mira de Bé-
jaïa. S’exprimant à l’occasion, en présence de plu-
sieurs ministres et experts, M. Arkab a précisé que
l'Etat «accorde un grand intérêt à ce projet», en
donnant pour preuve les réformes et les méca-
nismes mis en place pour encourager la recherche,
la prospection, l'exploitation et la promotion des en-
treprises versées dans l'industrie minière et déve-
lopper le secteur des industries extractives.
Le ministre a souligné, dans ce cadre, que la de-
mande mondiale accrue sur les métaux et les pro-
duits associés dans de nombreux secteurs indus-
triels avait entraîné leur amenuisement, voire la
raréfaction de certains d'entre eux, faisant de l'ac-
cès à ces métaux «un enjeu direct sur les marchés
internationaux», d'où la nécessité, a-t-il dit, de
«mettre en place des solutions proactives dans le
domaine de la recherche, de la prospection et de
l'exploitation pour assurer leur disponibilité et ré-
pondre à la demande locale tout en renforçant

leurs parts sur les marchés mondiaux».
Pour ce qui est des effets de ce projet sur l’environ-
nement, la ministre de l'Environnement et des Éner-
gies renouvelables, Fazia Dahleb, a rassuré de son
côté les habitants en affirmant que «toutes les me-
sures ont été prises pour protéger l'environnement
des éventuels impacts du projet».
L'étude du dossier de ce projet a fait l'objet, a-t-elle
poursuivi, d'un suivi permanent par les hautes au-
torités du pays, à travers des rapports hebdoma-
daires détaillés envoyés aux services du Premier mi-
nistre, pour le tenir informé de l'état d'avancement
de l'étude du dossier par le ministère de l'Environ-
nement.
Dans ce sillage, la ministre a fait état de l'élabora-
tion d'un plan de suivi et de gestion de l'aspect en-
vironnemental du projet, contenant toutes les me-
sures à même de réduire l'éventuel impact de l'ex-
ploitation de ce gisement, grâce à l'utilisation de
technologies de pointe permettant de réduire les
émanations polluantes.
Pour sa part, le ministre de l'Industrie et de la Pro-
duction pharmaceutique, Ali Aoun, a souligné que
le secteur de l'industrie doit maîtriser les ressources
minières avec des moyens technologiques mo-
dernes afin de préserver les normes de qualité et
environnementales, estimant que cette conférence
était l'occasion de tirer parti des recherches univer-
sitaires sur les projets miniers et leur rôle dans le
développement économique.

Manel Z.

La suppression de l’enseigne-
ment du programme français
dans les écoles privées, a été lar-
gement commentée ces dernières
semaines et sur les réseaux
sociaux et sur les médias. S’ex-
primant à propos de cette polé-
mique, le ministre de l'Education
nationale, Abdelhakim Belaabed,
a affirmé que «l’enseignement
du programme national dans les
écoles privées relevait du respect
des lois de la République et ne
ciblait  aucune  langue  étran-
gère». Il a ajouté que «des écoles
privées ont été sommées de
mettre fin au programme français
qu’elles dispensaient», assurant
que cette mesure était destinée à
faire appliquer la loi, sans des-
sein de viser la langue française
en particulier.

M. Belaabed a relevé qu' «un
petit groupe d’établissements
privés – parmi 680 que compte
l’Algérie – dispensaient un cursus
sous un label pédagogique
étranger non autorisé». Le
ministre de l’Education faisait
référence aux écoles disposant
d’un label délivré par l’Agence
pour l’enseignement français à
l’étranger (AEFE).
A noter que les écoles privées en
Algérie sont régies par des textes
de loi les obligeant à enseigner le
programme national en arabe.
En plus de ce dernier pro-
gramme, certaines de ces écoles
dispensaient également le pro-
gramme français, malgré le fait
qu’il soit non autorisé.
Ainsi, répondant à un journaliste,
lors d'une conférence organisée
par le ministère de la Communi-
cation sur l'évaluation des opé-
rations de recrutement dans dif-
férents secteurs, M. Belaabed a
mis en avant «la forte volonté de
l'Etat dans l'accompagnement et
le soutien aux établissements
scolaires privés, en leur accordant
l'agrément pour enseigner aux
élèves le programme national
conformément aux lois de la
République, qui exigent l'ensei-
gnement exclusif de ce pro-
gramme». Il a, en outre, indiqué
que le programme national
«reflète les éléments constitutifs
de l'identité nationale et les
valeurs et l'histoire de la
société». « Nous appliquons la
loi et nous ne ciblons aucune
langue étrangère ou système
d'enseignement. Au contraire,
nous cherchons à promouvoir les
langues étrangères, qui sont un
acquis pour le système éducatif
national», a-t-il soutenu.
M. Belaabed a également pré-
senté un exposé détaillé sur les
récentes opérations de recrute-
ment dans le secteur, rappelant
«l'embauche de plus de 240.000
employés (personnels enseignant
et administratif)».        Manel Z. 

«L'enseignement du
programme national
dans les écoles
privées relève du
respect des lois de la
République»

ENSEIGNEMENT

M. Belaabed :
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Face au stress hydrique et à  l’insécurité alimentaire

Une stratégie à long terme devient incontournable

Un programme visant à faire face à la
baisse drastique des ressources en
eaux conventionnelles dans la ré-

gion centre du pays. Ces dernières années,
la pluviométrie a sensiblement baissée en-
traînant une réduction de la dotation jour-
nalière des populations en eau potable.
L’Algérie est dorénavant exposée au stress
hydrique. Les trois nouvelles stations de
dessalement d’eau de mer situées à Bordj
El-Kiffan, El Marsa et Corso sont dotées
d’une capacité totale de 150.000 m3 jour.
Une quantité qui vient s’ajouter aux
420.000 m3 produits par les stations du
Hamma, de Fouka et de Cap Djinet. 
Contrairement aux onze anciennes sta-
tions de dessalement construites entre
2005 et 2014 par des entreprises étran-
gères, les trois nouvelles l’ont été par des
filiales de Sonatrach et Cosider. Ce qui
constitue une première en Algérie. Le re-
cours aux entreprises nationales permet
ainsi de réduire les coûts, surtout en de-
vises, des installations. En cet automne
2023, les stations de dessalement du centre
du pays assurent une production quoti-
dienne de 570.000 m3 d’eau potable. Une
quantité qui reste tout de même insuffi-
sante pour couvrir les besoins des popu-
lations des wilayas d’Alger, Boumerdès,
Blida et Tipasa. 
Auparavant, l’approvisionnement en eau
était assuré en grande partie par neuf bar-
rages hydrauliques implantés dans les wi-
layas de Tizi Ouzou, Boumerdès, Bouira,
Alger et Blida. Ces barrages ont une capa-
cité totale avoisinant 1,5 milliard de m3. 
Théoriquement, ces ouvrages peuvent
couvrir une part importante des besoins
en eaux des populations du centre du
pays. Sauf que ces infrastructures ont be-
soins d’une pluviométrie abondante pour
se remplir. Selon le site info climat, du
mois de janvier et jusqu’au mois de juin
2021, il n’a plut que 165 mm à Alger, 176
mm à Tizi-Ouzou, 141 mm à Bouira et 225
mm à Médéa. Une pluviométrie largement
déficitaire pour permettre un remplissage
acceptable des ouvrages hydrauliques. A
fin juin 2021, les six barrages du centre
du pays n’étaient remplis qu’à hauteur de
15%. Alors que le second plus grand bar-
rage du pays, Koudiat Acerdoune, dans la
wilaya de Bouira, n’était qu’à hauteur de
4% pour une capacité totale de 640 millions
de m3. Deux autres grands ouvrages, celui
de Taksebt dans la wilaya de Tizi Ouzou et
Keddara dans la wilaya de Boumerdès, ne
dépassaient pas les15%. En temps normal
ces barrages pouvaient fournir jusqu’à
850.000 m3 d’eau potable par jour. Suite à
la situation critique dans laquelle se trou-
vaient ces retenues d’eaux le Gouverne-
ment s’est trouvé dans l’obligation de lan-
cer un plan d’urgence de construction de
nouvelles stations de dessalement et le
forage de 290 puits. Pire encore, la région
centre du pays n’était pas la seule à subir
le stress hydrique. Pas moins de 22 wi-
layas étaient touchées par ce problème. A
Oran et selon toujours le site info climat,
pour toute l’année 2021, il n’a plut que
126 mm. A Tlemcen la pluviométrie n’avait
pas dépassé les 173 mm et à Mascara les
182 mm. Le pire a été évité dans cette ré-
gion grâce à l’existence de six stations de

dessalements dotés d’une capacité théo-
rique totale de production de l’ordre de 1,5
million de m3 par jour. Mais le Gouverne-
ment devait tout de même procéder à une
coûteuse opération de réhabilitation de
la méga station d’El Macta dont la pro-
duction dépassait difficilement les 250.000
m3 d’eau alors que sa capacité théorique
était de 500.000 m3/jour. 
Tandis qu’au mois de juillet 2022, les ingé-
nieurs de l’Algerian Energy Compagny re-
démarraient la production de la station
de Souk Tleta à Tlemecn, à l’arrêt depuis
2019. En général, seule une année de pluies
abondantes peut effacer les séquelles
d’une année de sécheresse. Mais en 2022,
la situation hydrique du pays n’a pas
connue d’amélioration. Conscient que le
stress hydrique n’est plus conjoncturel,
le Gouvernement anticipe et prend de nou-
velles mesures. Le 5 juin 2022, le Conseil
des ministres, présidé par Abdelmadjid

Tebboune, décide de la réalisation, dans
les délais impartis, de cinq nouvelles
grandes stations de dessalement d’eau de
mer d’une capacité unitaire de 300.000 m3.
Deux seront construites dans le centre du
pays, à Boumerdès et à Tipasa. La troi-
sième sera implantée à Béjaïa et la qua-
trième dans la wilaya d’El Taref. Enfin, la
cinquième sera édifiée à Oran. 
Fort de l’expérience acquise dans la
construction des trois nouvelles stations
dans l’Algérois, ces nouveaux projets se-
ront totalement réalisés par des entre-
prises algériennes. Un choix stratégique
qui responsabilise les compétences natio-
nales dans la maintenance de ses usines.
L’entrée en production de ces cinq nou-
velles stations, en chantier actuellement,
à fin décembre 2024, rajouterait une capa-
cité supplémentaire de 1,5 millions de m3
d’eau par jour. Avec les  2,2 millions de m3

de capacité actuelle, la production an-
nuelle d’eau dessalée atteindrait 1,35 mil-
liard de m3 en 2025.

Agriculture cherche eau pour
l’irrigation
De janvier à mars 2023 et selon les statis-
tiques du site info climat, deux des plus
grandes wilayas productrices de céréales
du pays, Tiaret et Sétif, ont reçues une

pluviométrie inférieure à 100 mm. Ainsi, la
wilaya de Tiaret n’a reçue que 81 mm de
pluies  durant cet hiver, avec des mois de
mars et d’avril où il n’y a eu, respective-
ment, que 8,8 et 0,6 mm. 
Dans la wilaya de Sétif, la situation est
plus dramatique. Cette région réputée
pour son blé depuis l’antiquité n’a reçu que
52 mm de pluies avec des niveaux presque
nuls les mois de mars et d’avril avec res-
pectivement 4,2 et 6,2 mm. Cette faible
pluviométrie a touché l’ensemble des ré-
gions du Nord du pays. Cette sécheresse
a anéantie les efforts du Gouvernement
visant à augmenter le rendement moyen de
blé à 30 quintaux à l’hectare. Si en 2020 et
suite à une pluviométrie moyenne, selon
les statistiques du ministère de l’Agricul-
ture, la production avait atteint les 44 mil-
lions de Qx, elle baissera à 27,65 millions
en 2021. En 2022, elle remontera à 41 mil-
lions de Qx avant de chuter en 2023 suite

à un hiver sec. 
Avec le changement climatique et l’irrégu-
larité des pluies l’irrigation d’appoint des
cultures céréalières devient incontour-
nable pour augmenter la production. Lors
de la campagne 2022/2023, le Gouverne-
ment tablait sur l’irrigation d’appoint de
200.000 hectares de terres céréalières. Cet
objectif permet d’assurer la production
de semences en cas de stress hydrique.
Certains estiment qu’il faudrait irriguer
un millions d’hectares pour assurer une
production acceptable de blé en cas de sé-
cheresse. 
L’irrigation d’appoint d’un hectare de blé
dans le Nord du pays nécessite entre 1.000
et 1.500 m3 d’eau, suivant la pluviométrie.
Dans le Sud du pays, le même hectare de
blé nécessite 6.000 m3 d’eau en raison de
l’absence totale de pluviométrie. 
Le Gouvernement a-t-il les moyens de mo-
biliser jusqu’à 1,5 milliard de m3 d’eau an-
nuellement pour l’irrigation d’appoint d’un
million d’hectares de blé dans le Nord du
pays ?
En janvier 2025, les cinq nouvelles sta-
tions de dessalement produiront 550 mil-
lions de m3 d’eau supplémentaire. Cette
quantité vient ainsi alléger le recours aux
barrages hydrauliques et aux nappes
phréatiques pour alimenter les popula-

tions en eau potable. La construction de
six autres stations d’une capacité unitaire
de 300.000 m3 sera lancée en 2025. En 2030,
le Gouvernement prévoit d’assurer 60%
des besoins du pays en eau potable grâce
au dessalement, contre seulement 18% en
2023. La quantité annuelle d’eau dessalée
passerait ainsi de 1,35 milliard de m3 en
2025 à plus de 2 milliards en 2030. L’eau
dessalée arrivera jusqu’à une profondeur
moyenne de 150 km dans la bande Nord du
pays. Cet objectif permettrait ainsi d’orien-
ter des quantités importantes des eaux
superficielles et celles des nappes phréa-
tiques vers l’agriculture. Il y a également
l’épuration des eaux usées. Le pays
compte 211 stations de traitement des
eaux usées pouvant traiter près d’un mil-
liard de m3. Selon les statistiques du minis-
tère des Ressources en eaux, les besoins
en eau potable du pays sont de l’ordre de
3,6 milliards de m3. 
Ainsi, les capacités théoriques actuelles
d’épuration des eaux usées  représentent
moins de 30% des rejets. Avec les change-
ments climatiques la réutilisation des eaux
usées dans l’agriculture est devenue in-
contournable. 
Construire une station d’épuration des
eaux usées devient aussi importante que
celle d’une station de dessalement. Si le
pays arrive à traiter la moitié des eaux
usées, cela représente l’équivalent de 1,5
milliard de m3 d’eau qui pourraient béné-
ficier à l’agriculture. En 2022, seulement 7,3
milliards de m3 d’eau ont été mobilisés au
profit de l’agriculture. Mais la disponibilité
de l’eau ne suffit pas à elle seule à garan-
tir la sécurité alimentaire. 
En 2022, une commission multisectorielle,
composée de chercheurs et d’experts,
s’est penchée sur les difficultés qui entra-
vent le développement de la production cé-
réalière. Réaliser l’objectif de faire aug-
menter la production doit tenir compte
des résultats des études scientifiques me-
nées par les experts. Des études qui déter-
mineraient les superficies aptes à une irri-
gation d’appoint permettant de hauts ren-
dements céréaliers. 
Par ailleurs, la stratégie du Gouvernement
visant le renforcement de la sécurité ali-
mentaire prend en compte le Sud du pays. 
De juillet 2021 à juin 2023, pas moins de
400.000 hectares ont été proposés à l’inves-
tissement par le ministère de l’agriculture
dans huit wilayas du Sud. 
Des projets qui pourraient donner leurs
premiers fruits à partir de 2025. Assurer
l’accès à l’eau potable et répondre aux be-
soins alimentaires des populations res-
tent les défis majeurs que doit relever le
gouvernement à l’avenir.

M. Chermat

Fort de l’expérience acquise dans la construction des trois nouvelles
stations dans  l’Algérois, ces nouveaux projets seront totalement
réalisés par des entreprises algériennes. Un choix  stratégique qui
responsabilise les compétences nationales dans la maintenance de
ses usines. L’entrée en production de ces cinq nouvelles stations, en

chantier actuellement, à fin décembre 2024, rajouterait une capacité
supplémentaire de 1,5 million de m3 d’eau par jour.

A la fin de ce mois de septembre,
la nouvelle station de dessale-
ment d’eau de mer de Corso at-
teint sa pleine capacité avec une
production quotidienne de
80.000 m3 par jour. Avec la récep-
tion de ce projet  Algerian Energy
compagny (AEC), filiale du groupe
Sonatrach,  finalise le programme
d’urgence  décidé par le président
de la République, Abdelmadjid
Tebboune au mois de juillet 2021. 

nConscient que le stress hydrique  n’est plus conjoncturel, le Gouvernement anticipe et prend de nouvelles mesures.  (Photo : DR)
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Cette vague immense de
colère devant des actes sa-
crilèges perpétrés à des-
sein, dont le caractère ou-
trageant et l’impunité qui
les entoure heurtent de
nombreuses consciences,
et pas uniquement musul-
manes, a déferlé dans l’en-
ceinte d’une prestigieuse
conférence, celle commé-
morant le 75e anniversaire
de la Déclaration univer-
selle des droits de
l’homme.
Cette vague de protesta-
tions contre des autodafés
hautement inflammables a
pris une nouvelle ampleur
mercredi, à Madrid, par la
voix outrée de Volker Türk,
le Haut-Commissaire des
Nations unies aux Droits de
l’Homme. Cet avocat autri-
chien, sans effets de
manche, a condamné avec
virulence des «incidents
ignobles, méprisables, des
provocations délibérées
(…) destinées à semer la
discorde entre les pays et
les communautés», tout en

exhortant l’Europe à éradi-
quer le racisme sur son sol
et à défendre les Droits de
l’Homme des migrants et
des réfugiés.
«Je souhaiterais que la com-
préhension de l’histoire
soit plus approfondie», a
appelé de ses vœux Volker
Türk, avant d’évoquer
l’adoption de la Déclaration
des Droits de l’Homme en
1948, au lendemain de la
Seconde Guerre mondiale. 
«L’Europe comptait alors
60 millions de personnes
déplacées en tant que ré-
fugiés. La législation rela-
tive aux réfugiés est le fruit
de cette expérience», a-t-il
souligné.
Et de rappeler de manière

vibrante : «Les pays se sont
alors réunis pour mettre fin
aux cycles de l’horreur, de
la destruction et de la pau-
vreté. La Déclaration a dé-
fini les étapes à suivre pour
permettre la réconciliation
et construire des sociétés
plus libres, plus justes, plus
égales et plus résilientes».
Très préoccupé par la ré-
gression des Droits de
l’Homme en raison des nou-
veaux développements
technologiques, de la mul-
tiplication des conflits et
de l’augmentation des ni-
veaux de discrimination, le
Haut-Commissaire des Na-
tions Unies aux Droits de
l’Homme a tiré la sonnette
d’alarme : «Si nous regar-

dons autour de nous, nous
sommes confrontés à des
défis gigantesques qui s’ac-
cumulent et qui peuvent
avoir des conséquences dé-
sastreuses pour l’ensemble
de l’humanité», a-t-il mis en
garde.
Il a également pointé du
doigt les effets pervers et
pernicieux des plateformes
numériques, devenues des
«systèmes de diffusion de
discours haineux», tout en
alertant sur les avancées
technologiques incontrô-
lées telles que l’intelligence
artificielle, les armes auto-
nomes et la surveillance
qui «menacent profondé-
ment les droits de chaque
individu». n

«Les autodafés abjects du Coran visent 
à semer la discorde»

é c h o s       
I N F O  E X P R E S S

Octobre rose 

Une caravane de
sensibilisation sillonnera
47 zones d'ombre à Oran
La direction de la Santé et de la
Population de la wilaya (DSP) d’Oran
lancera, à partir du 8 octobre, une
caravane de sensibilisation sur les
cancers du sein et du col de l’utérus,
qui touchera 47 zones d’ombre dans
les quatre coins de la wilaya, a-t-on
appris auprès de cette direction. Le
coup d’envoi de cette caravane,
organisée dans le cadre de la
manifestation «Octobre rose», sera
donné, dimanche à Bousfer village,
dans la commune d’Aïn El-Turck, a
indiqué la cheffe de bureau des
programmes de la population au
niveau de la DSP, Dr Faiza Mokrane.
Deux clino-mobiles, équipées
d’échographes et de box pour
effectuer les examens nécessaires,
sillonneront les zones d’ombre de la
wilaya d’Oran, estimées à 47 zones,
pour sensibiliser les femmes et réaliser
des dépistages sur les cancers du sein
et du col utérin, a-t-elle précisé. Il est
également question de toucher une
dizaine d’administrations,
d’entreprises publiques et privées, et
d’institutions, qui souhaitent organiser
des actions de sensibilisation et de
dépistage au profit des travailleuses, a-
t-elle fait savoir. S’agissant du nombre
ciblé de femmes qui seront touchées
par cette caravane, le DrMokrane a
indiqué que la caravane de 2022 a
touché 3000 femmes, ajoutant que
celle de cette année essayera de
toucher un nombre plus important. n

Oran 

Démantèlement 
d’un réseau criminel
spécialisé dans 
les agressions 
Les services de la Gendarmerie
nationale à Oran ont réussi à mettre fin
aux agissements d’un réseau criminel
composé de huit individus, spécialisé
dans les agressions contre les citoyens
et le vol de leurs véhicules, après les
avoir attiré via une application spéciale
de transport des personnes à partir
d’Alger, a-t-on appris, jeudi, de ce
corps de sécurité. L’opération est
intervenue suite à l’exploitation
d’informations faisant état de la fuite
de membres d’un réseau criminel,
impliqués dans de nombreux vols de
véhicules, vers la wilaya d’Oran. Après
avoir échoué à voler une voiture avec
violence dans la commune de Zahana
(Mascara), les gendarmes ont bouclé
les éventuels axes routiers que les
criminels pourraient emprunter, tout
en mettant en place des points de
contrôle et de surveillance, a indiqué la
même source. Après des investigations
approfondies, l’opération s’est soldée
par l’arrestation de huit individus,
dont deux femmes, originaires des
wilayas d’Alger, Blida et Oran. D’autre
part, cinq voitures volées ont été
récupérées, en plus d’une voiture et
une moto, qui étaient utilisées dans
les vols, ont été saisis, ainsi qu’une
somme d’un million de dinars et du
matériel servant à la falsification des
numéros de châssis et des plaques
d’immatriculation des voitures, un
ordinateur portable et un appareil
d’enregistrement de type (DFR), des
documents de véhicules falsifiés et des
téléphones portables.n

MAE

L'Algérie condamne
avec fermeté
l'attentat terroriste
en Syrie
L'Algérie a condamné avec
fermeté l'attaque terroriste qui
a ciblé, jeudi, une cérémonie
de sortie de promotion
d'élèves officiers de l’Académie
militaire de Homs, en Syrie,
ayant fait des dizaines de morts
parmi les civils et les élèves
officiers, indique vendredi
dernier un communiqué du
ministère des Affaires
étrangères et de la
Communauté nationale à
l'étranger.  «L'Algérie
condamne avec fermeté
l'attaque terroriste qui a ciblé,
jeudi, la cérémonie de sortie de
promotion d'élèves officiers de
l'Académie militaire de Homs,
en République arabe syrienne,
ayant fait des dizaines de morts
et de blessés parmi les civils et
les élèves officiers», précise le
communiqué.
«En ces douloureuses
circonstances, l'Algérie présente
ses condoléances et son
soutien aux familles des
victimes et aux blessés, et
réaffirme son entière solidarité
au gouvernement syrien, se
disant convaincue que le
peuple syrien frère, fortement
résilient de par les
douloureuses épreuves qu'il a
traversées, sera en mesure,
grâce à son unité, de relever les
défis importants imposés par le
fléau du terrorisme», conclut le
communiqué».n

Algérie Télécom (AT) a lancé une nouvelle offre
destinée aux startups en leur fournissant une
connectivité «hautement performante» à des
«prix exceptionnels», s'engageant ainsi à contri-
buer au développement des startups et à ré-
pondre aux besoins de ses clients profession-
nels, indique mercredi un communiqué de cette
entreprise publique. Cette «offre spéciale» qui
vise à soutenir l'activité professionnelle des
startups, propose «une gamme de vitesses ex-
ceptionnelles allant de 15 méga à 300 méga, ce
qui leur permet de bénéficier d'une connexion
rapide et fiable à des prix exceptionnels allant

de 1.250 DA à 2.250 DA seulement», précise la
même source. Ainsi, «les clients Idoom Fibre qui
s'abonnent pour une durée minimale de trois
mois, bénéficieront d'une installation et d'un
modem offerts, alors que les clients Idoom
ADSL profiteront d'une installation entièrement
offerte pour toute souscription de trois mois ou
plus», selon le communiqué d'AT. «Les startup
qui optent pour un débit de 20 Mbps ou plus bé-
néficieront également de tarifs préférentiels
sur différents produits et solutions disponibles
au niveau de nos agences commerciales, tels
que les équipements D-Link et Tenda ainsi que

nos services Shirudo, une formation en ligne sur
la cyber sécurité et Fatoura, un logiciel de ges-
tion de facturation dédié aux entreprises, entre
autres», relève AT, soulignant qu'à travers ces
nouvelles offres, Algérie Télécom «s'engage à
contribuer au développement florissant des
startup et à répondre de manière optimale aux
besoins de ses clients professionnels».
La même source précise que pour plus d'infor-
mations, les usagers sont invités à visiter le
site web d'Algérie Télécom à l'adresse www.al-
gerietelecom.dz.n

Algérie Télécom

Lancement d’une offre internet 
«performante» aux startups

Oum El Bouaghi

Arrestation de contrebandiers et saisie 
de 19 moteurs usagés et des ustensiles de cuisine 

La vague considérable
d’indignations que sou-
lèvent les profanations
abjectes du Saint
Coran, commises au
Nord de l’Europe, n’est
pas prête de retomber,
ou alors seulement
pour mieux engloutir,
en se brisant, le récif
de la haine…

Volker Türk
I N F O  
E X P R E S S

n Volker Türk, Haut-Commissaire des Nations unies aux droits de l’Homme.

Dans le cadre du plan décidé par le groupement
de la Gendarmerie nationale de la wilaya de
Oum El Bouaghi visant la lutte permanente
contre la contrebande, nous apprenons qu'en
date du 5/10/2023, les éléments de la Gendar-
merie nationale dans des opérations distinctes
ont saisi une quantité importante des moteurs
usagés et des ustensiles de cuisine provenant
de la contrebande. Les opérations ont été exé-
cutées à la suite d'exploitation des informations

fiables faisant état que des individus s'apprê-
taient à passer des matériaux de contrebande
dans le territoire de leurs compétences. La
première opération effectuée dans les com-
munes de R'hia, El Amiria et Aïn Kercha s'est
soldée par la saisie globale de 19 moteurs usa-
gés de différents véhicules. Les mêmes ser-
vices ont au lors d'un contrôle effectué au ni-
veau de la route communale reliant à Aïn Beïda
à celle de Aïn Touila dans la wilaya de Khen-

chela, ont arrêté 2 individus dans la commune
de F'kirina et procédé à la saisie de 4 véhi-
cules utilitaires transportant des ustensiles
de cuisine de marque étrangère provenant de
la contrebande. Les mis en cause seront diffé-
rés prochainement devant les instances judi-
ciaires pour répondre à leurs actes, tandis que
la marchandise saisie a été remise aux ser-
vices des douanes.

A.Remache



Plusieurs cadavres, dont
ceux d'enfants et d'une
femme enceinte, selon les
sources, ont été retrouvés
dans les décombres d'une
maison rasée par des
avions de combat israé-
liens dans le centre de la
bande de h.
Trois autres Palestiniens
auraient été tués lors
d'une frappe aérienne is-
raélienne dans la ville de
Khuza’a, à l'est de Khan
Younis, dans le sud de la
bande de Ghaza.
Dans le camp de réfugiés
de Nuseirat, au moins un

civil palestinien a perdu
la vie à cause du bombar-
dement israélien de terres
agricoles dans la région
d'Abu Ariban. Les at-
taques ont également
causé d’importants dégâts
aux habitations voisines.
Les avions de guerre is-
raéliens ont également
ciblé divers endroits du
camp de réfugiés d'al-Bu-
reij, situé dans la région
centrale de la bande de
Gaza.
Dans la ville de Gaza, les
frappes aériennes israé-
liennes ont touché un im-

meuble résidentiel du
quartier de Zaytoun, cau-
sant d'importants dégâts.
De plus, une décharge de
déchets dans la ville de
Ghaza a été ciblée et com-
plètement détruite par
une frappe aérienne israé-
lienne. Des dizaines de ci-
vils ont été blessés lors du
bombardement israélien
d'une maison dans le quar-
tier de Sultan, à l'ouest de
la ville de Beit Lahia, dans
le nord de la bande de
Ghaza.
L'agression israélienne
contre Ghaza se poursuit

pour la deuxième journée
consécutive, faisant en-
core plus de morts et de
victimes parmi les civils
innocents, tout en laissant
une trace de destruction
dans leurs maisons et
leurs propriétés ainsi que
dans les institutions pu-
bliques.
Selon les dernières statis-
tiques, 14 maisons et six
tours ont été rasées, sans
parler des graves dégâts
causés aux infrastruc-
tures.
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Au moins 313 morts et 1990 blessés
Bombardement criminel d’Israël contre Ghaza

Le bilan de la guerre dévastatrice israélienne contre la bande
de Gaza assiégée s'est alourdi à 313 morts depuis hier matin,
avec plus de 1.990 blessés, selon des sources médicales.

n Des dizaines de civils palestiniens ont été blessés lors du bombardement israélien dans le nord de la bande de Ghaza.

Ghaza

L'Afrique du Sud appelle à 
la cessation immédiate de la
violence, à la retenue et à la
paix entre Israël et la Palestine

Le président égyptien
Abdel Fattah al-Sissi a dé-
posé des documents au-
près de la Commission
électorale nationale afin
d'être reconnu comme
candidat aux prochaines
élections du chef de l'État.
L'homme de confiance du
dirigeant, le conseiller
Mahmoud Fawzi, a remis

424 recommandations
émanant de membres de
la Chambre des représen-
tants (chambre basse du
parlement), qui compte
au total 596 députés, ainsi
que des déclarations
écrites de soutien à M. Al-
Sissi émanant de 1,13 mil-
lion de citoyens égyp-
tiens.n

L’Afrique du Sud ex-
prime sa profonde pré-
occupation face à la ré-
cente escalade dévas-
tatrice du conflit
israélo-palestinien. La
nouvelle conflagration
est née de l’occupation
illégale continue des
terres palestiniennes,
de l’expansion conti-
nue des colonies, de la
profanation de la mos-
quée Al Aqsa et des
lieux saints chrétiens
et de l’oppression
continue du peuple pa-
lestinien. La région a
désespérément besoin
d’un processus de paix
crédible qui réponde
aux appels d’une plé-
thore de résolutions
précédentes de l’ONU
en faveur d’une solu-
tion à deux États et
d’une paix juste et glo-
bale entre Israël et la
Palestine.
Selon un communiqué
de presse publié hier
par le Département des
Relations Internatio-
nales et de la Coopéra-
tion, l'Afrique du Sud,
en collaboration avec
la communauté inter-
nationale, cherche à ga-
rantir une paix durable
qui produirait un État
palestinien viable et
d'un seul tenant, exis-
tant côte à côte en paix
avec Israël, à l'intérieur
des frontières interna-
tionalement reconnues
de 1967, avec Jérusa-
lem-Est comme capi-
tale.
« Les résolutions de
l’ONU et le droit inter-
national sont impor-
tants. La communauté
internationale ne peut
se soustraire à son de-
voir d’agir et, en-
semble, nous devons
assumer la responsabi-

lité d’éliminer les obs-
tacles à la paix et toute
violation du droit inter-
national ».
L’Afrique du Sud a in-
diqué que la violence,
les meurtres, les empri-
sonnements, les dépla-
cements forcés, les co-
lonies illégales et le
siège continu de Ghaza
ne sont pas propices à
la résolution du conflit.
Il faut accorder une at-
tention urgente à la ré-
solution des questions
relatives au statut final
telles que les fron-
tières, le statut de Jé-
rusalem, la libération
des prisonniers poli-
tiques et le droit au re-
tour.
« Aucune paix réelle et
durable en Israël, en
Palestine et dans la ré-
gion n’est possible en
l’absence d’une résolu-
tion juste et globale du
conflit. Les Israéliens,
les Palestiniens et la ré-
gion n’ont rien à gagner
de l’escalade des ten-
sions, de la violence ac-
crue, de l’instabilité
croissante et d’un
conflit violent persis-
tant et prolongé ».
L’Afrique du Sud a ap-
pelé donc toutes les
parties à saisir l’oppor-
tunité de paix plutôt
que de violence, appe-
lant la communauté in-
ternationale à se rallier
activement à ses
propres résolutions in-
ternationales et à éta-
blir un processus de
paix crédible. L’Afrique
du Sud est prête à par-
tager son expérience
en matière de média-
tion et de résolution
des conflits, comme
elle l’a fait sur le conti-
nent et dans le
monde.n

Égypte

Le président sortant
candidat aux prochaines
élections

Armée d’occupation israélienne 

Des dizaines de civils et de soldats israéliens sont
pris en otage par le Hamas
L'armée israélienne a annoncé di-
manche que des dizaines de civils et
de soldats israéliens avaient été pris
en otage par le mouvement Hamas à
l'intérieur de la bande de Ghaza.
Les médias israéliens ont rapporté
que le porte-parole des Forces de dé-
fense israéliennes, Daniel Hagari, avait
confirmé le transfert de citoyens is-
raéliens dans la bande de Ghaza.
«Un nombre important de civils et de
soldats israéliens sont retenus en
otage dans la bande de Gaza par des

militants du Hamas qui s'étaient infil-
trés massivement dans le pays plus
tôt samedi», a déclaré le porte-parole,
selon le quotidien Haaretz.
Le Hamas a lancé l'opération «déluge
d'Al-Aqsa» samedi, indiquant que cette
attaque surprise constituait une ré-
ponse à la prise d'assaut de la mos-
quée Al-Aqsa et à la croissance de la
violence des colons. Le Hamas an-
nonce avoir tiré des roquettes et fait
de nombreux Israéliens prisonniers.
L'armée israélienne a lancé l'opération

«Galives de fer» contre le Hamas dans
la bande de Ghaza.
Au moins 750 Israéliens sont portés
disparus depuis que les combats ont
éclaté samedi matin, ont rapporté les
médias locaux tôt dimanche.
Selon des sources médicales à Gaza,
au moins 313 Palestiniens ont été tués
et près de 2 000 autres blessés dans
les attaques. Le nombre de morts côté
israélien s'élève à 350.

Anadolu

572 civils palestiniens
ont été tués par balles
de l’occupation et des
colons depuis le début

de l’année 2023, selon
le ministère de la Santé. 
Dans un communiqué
de presse, le ministère

de la Santé a affirmé
que 313 palestiniens
sont tombés en martyr,
lors d’agressions

israéliennes contre la
bande de Gaza et 7 en
Cisjordanie, lors de
dernières 24 heures.n

Le ministère palestinien de la Santé : 572 martyrs palestiniens
depuis le début de l’année 2023  
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L e PIB de  la Tunisie en prix
courants en 2021 était de
46,84 milliards de dollars
pour une population de

12,26 millions d’habitants, la crois-
sance économique étant estimée à
2,4 % en 2022, tirée par le secteur
industriel et les services, contre
4,3 % en 2021  et pour 2023 devrait
avoisiner les 2,3 %, avec une varia-
tion considérable en fonction de
l'avancement des conditions de fi-
nancement et des réformes structu-
relles. L'économie reste très dépen-
dante de la consommation des mé-
nages en 2021 (73% du PIB en), peu
diversifiée et exposée aux aléas cy-
cliques des secteurs agricole (9%
du PIB) ou touristiques (5% du PIB,
mais jusqu'à 14% du PIB de manière
indirecte). Selon les projections de
la Banque mondiale 2021, la venti-
lation sectorielle de la contraction
du PIB touche essentiellement six
secteurs ou «à haut risque» : tou-
risme ou hôtellerie, cafés et restau-
rants (recul escompté de 25%); tex-
tiles (16%); industrie mécanique et
électrique (15%); transport (13%);
commerce (5%); et construction ou
génie civil et bâtiment (5%). Ces six
secteurs «à haut risque» emploient
une part importante de la popula-
tion allant de 47% des employés
dans le décile le plus pauvre à 53-
54% dans les 4e, 5e et 6e déciles. La
structure du commerce extérieur
est dominée par le tourisme, des
produits issus des PMI, PME  dont
le textile, l’huile d’olive  et  les  pro-
duits d’hydrocarbures constituent
les principales importations de la
Tunisie (environ 16% de toutes les
importations), suivis des véhicules,
des appareils électriques, du blé.
Selon l'Institut national de la sta-
tistique (INS - gouvernemental) les
exportations tunisiennes ont aug-
menté au cours de l'année écoulée
de 23,4 %, en glissement annuel,
pour atteindre les 57,6 milliards de
dinars (soit 18,57 milliards de dol-
lars) et la  valeur des importations
a, par contre, bondi au cours de
l'année 2022 de 31,7 %, sur une base
annuelle, à 82,8 milliards de dinars
(soit 26,7 milliards de dollars) creu-
sant le  déficit de la balance com-
merciale de 40 % au cours de l'an-

née 2022,  par rapport à l ’année
2021, dans un contexte de forte aug-
mentation de la valeur des importa-
tions de produits de base de 25,216
milliards de dinars (soit 8,134 mil-
liards de dollars) contre 16,2 mil-
liards de dinars (soit 5,8 milliards
de dollars) en 2021. 
Le taux de chômage avoisinait 15,3
% au troisième trimestre 2022, affec-
tant davantage les femmes (20,5 %),
les jeunes de 15–24 ans (37,2 %),
les diplômés du supérieur et les ré-
gions de l’intérieur.  L’inflation a
augmenté de 5,7 % en 2021 à 8,3 %
en 2022  2022 et  s'est encore accé-
lérée pour atteindre les 10,1 %, sur
une base annuelle, en décembre
2022, contre les 9,8 % relevés au
mois de novembre 2022, selon les
données de l'INS. Sue le plan budgé-
taire et financier , le déficit budgé-
taire est de  6,8 % du PIB en 2022
avec l’augmentation des prix des
importations alimentaires et éner-
gétiques, le déficit courant de 8,5%
du PIB  où la masse salariale, les
subventions et le service de la dette
sont estimées à  environ  les deux
tiers des dépenses de 2022 et le  dé-
ficit courant s’est creusé de 6 % du
PIB en 2021 à 8,5 % du PIB en 2022.
La dette publique tunisienne,
constituée à plus de deux tiers de
dette extérieure, est estimée à plus
de 90 % du PIB en 2022 et  les ré-
serves de change couvraient 97
jours d’importation fin. Cela s’est
répercuté sur la valeur du   dinar
tunisien coté le 05 octobre 2023 , un
euro équivaut à 3.34785 TND et 1
USD 3.318490 qui selon les statis-
tiques officielles tunisiennes,  du-
rant les dix dernières années au
premier trimestre 2023, a perdu 35%
de sa valeur, 7% durant les cinq
dernières années  face à l'euro et au
dollar accentuant l’inflation interne
Du point de vue répartition géogra-
phique,  les exportations tuni-
siennes vers l’union européenne

ont représenté  72,3% du total, en
augmentation de 16,3% durant les
huit premiers mois de 2023 selon
les statistiques tunisiennes ventilé
comme suit : la France (+17,6%),
l ’ I tal ie (+17,7%),  l ’Al lemagne
(+7,2%), l’Espagne (+18,6%), la Bel-
gique (+4,8%) et les Pays-Bas
(+108,5%).Vers les pays arabes , il y
a eu augmentation avec l’Algérie
+48,6% et la Libye   +11,7%  et ont
baissé de (-51,1%) avec l’Egypte et
de (-10,7%) avec le Maroc. 
Pour  le cas des relations entre
Alger et Tunis  pour 2021, les impor-
tations algériennes de Tunisie dans
le  cadre de l’accord commercial
préférentiel, selon les statistiques
douanières algériennes ont  atteint
15,56 millions de dollars en 2020
contre 24,98 en 2019  et les  expor-
tations algériennes hors hydrocar-
bures vers la Tunisie 1.032 milliards
de dollars et les importations
228,20 millions de dollars, un mon-
tant qui représente moins de 1%
des échanges globaux des deux
pays avec le reste du monde, les
lois  économiques étant insensibles
aux slogans politiques, dans la  pra-
tique des affaires n’existant pas  de
sentiments. 
Durant les huit premiers mois , les
échanges ont été de    4474,16 mil-
lions de dinars dont 730,7 millions
d’exportations tunisiennes vers
l’Algérie contre un montant 3743,4
millions d’importations tunisienne
en provenance de l’Algérie essen-
tiellement composées d'hydrocar-
bures, de certains produits  des   in-
dustries de transformation (36%)
et les industries mécaniques.  Sur le
plan énergétique, la Tunisie bénéfi-
cie d'approvisionnements gaziers
à hauteur de 3,8 milliards de mètres
cubes à la faveur du passage par
son territoire du gazoduc algéro-
italien «TransMed», permettant au
Trésor tunisien d'engranger envi-
ron 170/180 millions de dollars). 

Plus généralement la Tunisie en-
tend se tourner ver l’Afrique en où
le Parlement tunisien a ratifié l’ad-
hésion officielle du pays au Marché
commun de l’Afrique orientale et
australe (COMESA, une zone de
libre-échange commune avec vingt
États membres s’étendant de la
Libye au Swaziland)) et est signa-
taire de la Zone de libre-échange
continentale africaine (ZLECAF) qui
est le deuxième plus vaste marché
mondial derrière le Partenariat ré-
gional économique global en Asie et
dans le Pacifique.  
Les échanges commerciaux intra-
africains ont enregistré une crois-
sance de 18,6% en 2022,  193,17 mil-
liards de dollars, selon le  rapport
publié le 14 juin 2023 par la Banque
africaine d'import-export (Afrexim-
bank), le commerce intra-régional
ayant  représenté 15% du total des
échanges commerciaux du conti-
nent, le rapport mettant en relief
un important potentiel reste inex-
ploité , l’Afrique  australe  étant  le
principal  moteur du commerce
intra-africain,  représentant , à elle
seule,  47,4% de l ’ensemble des
échanges commerciaux entre les
pays du continent, les changes com-
merciaux intra maghrébins ne dé-
passant pas les 3%, étant la  zone
qui connaît le moins d’intégration
se percutant sur le niveau de crois-
sance. contre l’Europe 60%,(voir
deux ouvrages collectifs ayant réuni
une équipe pluridisciplinaire  de 36
experts internationaux de dif fé-
rentes spécialités, 1060 pages Paris
Éditions 2018  sous la  direction du
professeur Abderrahmane Mebtoul
et du docteur Camille Sari - le Magh-
reb face aux enjeux géostraté-
giques) d ’où l’urgence  de dynami-
ser les échanges intra africains à
travers la Zone de libre-échange
continentale africaine (Zlecaf). Mais
l’intégration doit reposer comme
le recommande plusieurs rapport
internationaux sur trois objectifs
(voir rapport de la banque mon-
diale, octobre 2020-107 pages- sur
les taux d’intégration de la région
Mena) :  l ’efficacité économique,
sous tendue par la promotion du
libre-échange à travers  l’approfon-
dissement des accords commer-
ciaux et d’autres instruments, tels
que les règles d’origine ; la  conver-
gence progressive du revenu par
habitant et des niveaux de vie entre
les pays, grâce à des réformes sec-
torielles parallèles, à la coopéra-
tion interinstitutionnelle et à l’har-
monisation des réglementations et
enfin la prévention manifeste des
inégalités sociales et territoriales
qui résulteraient naturellement de
la libéralisation des échanges, par
la fourniture de biens et des me-
sures spécifiques ciblant le niveau
local et les couches vulnérables.

Pr des Universités
Expert international - Dr d’Etat 

Abderrahmane Mebtoul

Economie

La situation socio-
économique en Tunisie,
pays ami où j’ai eu l’
honneur de donner
plusieurs conférences 
au sein de ses différentes
structures, mais recèle ,
surtout grâce à sa
ressource humaine et une
bonne gouvernance,
d’importantes
potentialités de sortie 
de crise.

Malgré des indicateurs socio-économiques au rouge,
la Tunisie, un pays à fortes potentialités



Présidant les travaux d'une conférence
nationale sous le thème «Raréfaction
des ressources minières et positionne-
ment de l'Algérie : rôle du gisement
de zinc-plomb de Tala Hamza-Oued
Amizour», au campus Aboudaou de
l'Université Abderrahmane-Mira de
Béjaia, en présence de plusieurs mi-
nistres et experts, M. Arkab a précisé
que l'Etat «accorde un grand intérêt à
ce projet», en voulant pour preuve les
réformes et les mécanismes mis en
place pour encourager la recherche, la
prospection, l'exploitation et la pro-
motion des entreprises versées dans
l'industrie minière et développer le
secteur des industries extractives.
Selon lui, ce projet permettra de «boos-
ter la croissance économique et l'acti-
vité d'investissement, contribuant ainsi
à l'augmentation des recettes». Le mi-
nistre a souligné, dans ce cadre, que la
demande mondiale accrue sur les mé-
taux et les produits associés dans de
nombreux secteurs industriels avait
entraîné leur amenuisement, voire la ra-
réfaction de certains d'entre eux, faisant
de l'accès à ces métaux «un enjeu direct
sur les marchés internationaux», d'où
la nécessité, a-t-il dit, de «mettre en
place des solutions proactives dans
le domaine de la recherche, de la pros-
pection et de l'exploitation pour assu-
rer leur disponibilité et répondre à la
demande locale tout en renforçant
leurs parts sur les marchés mondiaux».
Dans cette perspective, M. Arkab a fait
observer que «si l'Algérie dispose d'une

grande abondance de ressources mi-
nérales, tous types confondus, l'activité
minière ne représente qu'une part in-
fime du PIB par rapport à d'autres
pays». Concernant l'organisation de la
conférence, M. Arkab a fait savoir que
cette rencontre permettra d'aborder
tous les aspects économiques, tech-
niques et environnementaux liés au
gisement de zinc-plomb de Tala
Hamza-Oued Amizour et d'évoquer
ses répercussions économiques et so-
ciales positives sur la région et contri-
buera à répondre à toutes les interro-
gations et préoccupations légitimes
de la population de la région. Le prési-
dent de la République, M. Abdelmad-
jid Tebboune, avait ordonné en mai
dernier, lors d'une réunion du Conseil
des ministres, d'accélérer la cadence de
la réalisation du projet d'exploitation du
gisement de zinc-plomb de Oued Ami-
zour, soulignant l'importance écono-
mique «majeure» du projet. Le Prési-
dent Tebboune avait ordonné, à cette
occasion, de réduire tous les délais
liés aux chantiers techniques secon-
daires pour accélérer l'entrée en exploi-
tation de ce projet, d'autant que l'étape
des régularisations administratives est
dépassée. Il avait également instruit à
l'effet «d'adopter le système de travail
en équipes 24h/24, pour faire avancer
les travaux, au vu de son impact posi-
tif au niveau national».

Un projet sûr 
pour l'environnement 

De son côté, la ministre de l'Environne-
ment et des Energies renouvelables,
Fazia Dahleb, a affirmé que «toutes les
mesures ont été prises pour protéger
l'environnement des éventuels impacts
du projets», rassurant les habitants.
Selon la ministre, «l'étude du dossier de
ce projet a fait l'objet d'un suivi perma-
nent par les hautes autorités du pays,
à travers des rapports hebdomadaires
détaillés envoyés aux services du Pre-
mier ministre, pour le tenir informé
de l'état d'avancement de l'étude du
dossier par le ministère de l'Environne-
ment». La ministre a fait état de l'élabo-
ration d'un plan de suivi et de gestion
de l'aspect environnemental du projet,
contenant toutes les mesures à même
de réduire l'éventuel impact de l'ex-
ploitation de ce gisement, grâce à l'uti-
lisation de technologies de pointe per-
mettant de réduire les émanations pol-
luantes. Mme Dahleb a également
souligné que «des mesures ont été
prises pour suivre le dossier de gestion
de l'eau dans cette région», à travers la
mise en place un système de drainage
et de collecte des eaux pour en réuti-
liser 50% dans le système de produc-
tion industriel du gisement, la protec-
tion de la biodiversité et le développe-
ment d'un programme de surveillance
environnementale pour permettre

«une évaluation continue» de l'impact
environnemental du projet. De son
côté, le ministre de l'Industrie et de la
Production pharmaceutique, Ali Aoun,
a souligné que le secteur de l'industrie
doit maîtriser les ressources minières
avec des moyens technologiques mo-
dernes afin de préserver les normes de
qualité et environnementales, estimant
que cette conférence était l'occasion de
tirer parti des recherches universi-
taires sur les projets miniers et leur
rôle dans le développement écono-
mique. La conférence organisée par
le ministère de l'Energie et des Mines,
en coordination avec le ministère de
l'Enseignement supérieur et de la Re-
cherche scientifique, a vu la présence
des autorités locales, de cadres cen-
traux, de membres de la communauté
scientifique et professionnelle des
mines et de diplômés dans de nom-
breuses disciplines liées à l'industrie mi-
nière (géologie, exploitation minière, en-
vironnement, génie des procédés, chi-
mie, physique et économie). La
rencontre vise à clarifier les enjeux
économiques de l'exploitation du gise-
ment de zinc-plomb de Tala Hamza-
Amizour ainsi que son mode d'exploi-
tation moderne respectueux de l'envi-
ronnement. Le programme de la
conférence s'articule autour de deux
thèmes (Essor de l'économie et de la
géologie minière et technologies mi-
nières et sécurité de l'exploitation) en
vue de sortir avec des recommanda-
tions visant à enrichir les connais-
sances sur les ressources minières.n

Mines

Tizi-Ouzou

1er Salon national de
l’entrepreneuriat vert et de
l’agriculture en novembre 
Un premier  Salon national de
l’entrepreneuriat vert, de l’agriculture et
de l'agro-alimentaire (SEVAGRO) se
tiendra du 9 au 12 novembre prochain,
dans la wilaya de Tizi-Ouzou, avec la
participation d’une centaine
d’entreprises, a-t-on appris samedi
auprès des organisateurs. Initié par une
agence de communication
«VisionArt», en collaboration avec
l’Union nationale des paysans
algériens (UNPA) et la Coopérative
agricole polyvalente de la wilaya de
Tizi-Ouzou (CAPTO), cette première
édition du SEVAGRO se veut être «un
rendez-vous économique et une
opportunité commerciale» pour les
professionnels du secteur agricole, a-t-
on ajouté de même source.
Selon le président de la CAPTO,
Ramdane Ladaouri, l’événement a
pour objectif de mettre en relief
l’importance de l’agriculture, dans le
domaine de la transformation des
produits agricoles et surtout inciter à
«produire responsable» en utilisant les
nouvelles technologies dont l’énergie
solaire et en recourant au recyclage des
certains déchets (sous-produits)
agricoles pour produire de l’énergie
(réutilisation du grignons d’olive,
moteurs à énergie renouvelable, entre
autres). «Le Salon sera aussi une
occasion de revenir sur les potentialités
de la wilaya dans le domaine et créer
une jonction entre le secteur de
l’agriculture et de l’agro-alimentaire et
la protection de l’environnement», a-
t-il dit. M. Ladaouiri a observé, à ce
propos, qu’avec le réchauffement
climatique, «il y a lieu de repenser la
production agricole qui doit être plus
responsable», rappelant que «la wilaya
souffre d’un déficit hydrique en raison
de l’absence de pluies depuis près de
cinq mois, une situation inédite à Tizi-
Ouzou, d’où l’intérêt accordé par le
SEVAGRO à l’entrepreneuriat vert», a-t-
il encore expliqué. Des professionnels
intervenant dans la production agricole
et agro-alimentaire du pays seront
présents au Salon qui sera marqué,
entre autres, par l’organisation d’une
exposition des produits du secteur
agricole et de l’agroalimentaire, de
conférences qui seront animées par
des universitaires et des experts et des
ateliers de formation. Placé sous le
slogan «Du champ à l'assiette», le
Salon se présente aussi comme un
espace de rencontres qui rassemble les
parties prenantes institutionnelles et
économiques du secteur de
l’agriculture et de l’agro-alimentaire en
faveur d’une sécurité alimentaire
planifié et durable, selon la
documentation du Salon. Le SEVAGRO
vise aussi à promouvoir le potentiel
agricole et agro-alimentaire au niveau
local et à encourager les initiatives de
partenariat public privé et
interprofessionnel, comme il sera un
espace d’information sur les nouveaux
domaines de compétences en lien
avec l’agriculture et la chaîne de valeur
agro-alimentaire. Les organisateurs
ambitionnent de faire de cet
événement, placé sous le patronage de
la Direction des services agricoles et de
la Chambre locale d’agriculture, un
rendez-vous annuel qui regroupe les
professionnels intervenant dans la
production agricole et agro-alimentaire
du pays.

I N F O  E X P R E S S
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L’exploitation du gisement de zinc-plomb de Tala
Hamza-Amizour boostera la croissance économique

Djanet

n L’Algérie dispose d'une grande abondance de ressources minérales et minières tous types
confondus. ( P h o to  >  D.  R . )  

Le ministre de l'Energie et
des Mines, Mohamed Arkab,
a affirmé, samedi, que le gi-
sement de zinc-plomb de
Tala Hamza-Oued Amizour
(Béjaïa) représentait l'une
des plus grandes réserves
mondiales de ces métaux
stratégiques dont l'exploita-
tion boostera la croissance
économique.

Les habitants de Djanet, perle du Tas-
sili, renouent, comme à l'accoutumée,
avec les activités marquant la célé-
bration du Mawlid Ennabaoui Echarif,
en perpétuant le «Takatchilt», un jeu
préservé d’une génération à l’autre
dans la région du Tassili-N’Ajjer. Appelé
également «Tikerkiret», ce jeu usant
d’un ballon fait à base de peau de cha-
meau, cousu de feuilles et de brins,
met aux prises deux équipes représen-
tant les deux flancs Nord et Sud des
trois Ksour de Djanet, et échangeant
des passes au moyen d’un bâton en
bois, en forme de batte, pour investir
le camp adverse. Les trois Ksour de
Djanet s’efforcent à consacrer cette tra-
dition en organisant le tournoi le 18 du
mois hégirien, septième jour de la
naissance du prophète Mohamed
(QSSSL), à travers des derbys annuels
au niveau des trois stades appropriés
existant dans les trois Ksour, dont la
place de «Dag-Djailali» d’Azelouaz,
«Dag-Innanou» à Ksar El-Mihane et le

terrain «Dag-Bou Ghala El-Menifa» du
Ksar d’Adjahil, permettant ainsi à un
public nombreux d'apprécier ces
joutes sportives et récréatives qui
font partie d’un rituel affrontement.
Une ambiance bon enfant anime les
supporters qui soutiennent bruyam-
ment, par l’exécution de danses folk-
loriques au rythme de l’instrument
de percussion «Ganga» et de chants,
leurs favoris par d’interminables et
inlassables applaudissements, contre
le camp adverse, traditionnellement
hué, mais dans un esprit sportif irré-
prochable.

Le patrimoine du Tassili-N’Ajjer en
quête de valorisation et de préser-
vation
Le jeu de Takatchilt, étant une des
composantes du patrimoine locale,
annule, le jour de son déroulement,
tous les autres rendez-vous et activi-
tés pour permettre aux citoyens de se
délecter d’un rituel séculaire regrou-

pant les différentes catégories et
couches sociales de la région, ascen-
dants et descendants, a confié le pré-
sident de l’association culturelle «To-
ghourfit» du Ksar d’El-Mihane, Oth-
mane Beneggas, intéressé également
par le patrimoine de la région. Le
même responsable associatif a dé-
ploré qu’en dépit de l’organisation an-
nuelle de ce tournoi ancestral, celui-ci
demeure en quête d'avantage de va-
lorisation et de préservation à la faveur
des efforts des chercheurs et anthro-
pologues.
Pour sa part, Cheikh Mustapha Cha-
lali, imam de la mosquée «Ali Ben-Abi
Taleb» du quartier El-Mihane, ville de
Djanet, a indiqué que ce jeu tradition-
nel, un segment marquant les festivi-
tés du Mawlid Ennabaoui Echarif dans
la région, est mis à profit par la popu-
lation locale, au terme des autres ac-
tivités religieuses et processions, pour
revivre des scènes de joie et cimenter
les liens sociaux et de solidarité.n

Le «Takatchilt», un jeu traditionnel marquant 
le Mawlid Ennabaoui

Constantine

Tenue de la 6e édition du
Salon international Bâti-Est-
Expo en octobre
La sixième édition du Salon international
de l’immobilier, du bâtiment et des
travaux publics de l’Est algérien «Bâti-Est-
Expo» se tiendra du 18 au 21 octobre en
cours au complexe culturel Ahmed Bey
Zénith, à Constantine, ont indiqué les
organisateurs, samedi, dans un
communiqué. Cet évènement
économique professionnel, auquel
devrait prendre part plus de 150
entreprises algériennes et étrangères, a
pour objectif «de mettre en relation
directe les professionnels de divers
créneaux complémentaires (dans le
secteur du BTP) pour des relations
d’affaires, de partenariat productif et
d’investissement créateur de richesse et
de valeur ajoutée pour l’économie
algérienne», selon les organisateurs.
Ce salon, qui sera organisé par l'entreprise
«Sunflower Communication», en
collaboration avec la Chambre de
Commerce et d’Industrie (CCI Rhume) de
Constantine et l’Association Nationale des
Exportateurs Algériens (ANEXAL),
représente, depuis son lancement en
2018, un carrefour incontournable et un
rendez-vous annuel pour les
professionnels de divers créneaux
complémentaires visant à développer et à
moderniser le secteur du BTP en Algérie à
travers l’échange d’expériences et des
rencontres professionnelles (B to B)
porteuses, est-il précisé dans le
communiqué.   n

I N F O E X P R E S S



Après avoir contemplé en détail les décla-
rations de ceux qui se déclarent faire partie
du « camp du bien face au mal », voyons
en détail la réalité. La réalité qui est à l’op-
posé des déclarations et qui démontre sans
équivoque que l’intégralité des indignations
évoquées n’est qu’une forme de dégéné-
rescence morale et de cynisme jumelés à
une profonde hypocrisie.

Les termes de « l’Accord céréalier »
En parlant de « l'Accord céréalier », de quoi
s’agit-il exactement ? Cet accord était le
produit d’une négociation quadripartite
sur les exportations de céréales et autres
produits agricoles ukrainiens depuis les
trois ports de la mer Noire : d’Odessa, de
Tchernomorsk et de Ioujniy. Négociation,
suivie d’une signature du document en deux
volets, le 22 juillet 2022, d’une part, par la
Russie, la Turquie et les représentants de
l'ONU et, d’autre part, par l'Ukraine, la Tur-
quie et l'ONU. Comme mentionné aupara-
vant, la Russie s’est engagée à ouvrir un
couloir maritime sécurisé permettant le
passage des navires marchands entre les-
dits ports ukrainiens et le détroit du Bos-
phore en Turquie. De l’autre côté, les re-
présentants de l'ONU, de la Turquie et de
la Russie s’engagent à inspecter les navires
transportant des céréales et à garantir qu’ils
ne transportent pas de munitions ni d'armes
à destination de l’Ukraine. Cela étant, les
éléments énumérés ne sont que la première
partie de l’accord signé. Il existe également,
en contrepartie, le deuxième volet de l'ac-
cord : « le Protocole d’accord entre la Fé-
dération de Russie et le Secrétariat de l’ONU
sur la promotion des produits alimentaires
et des engrais russes sur les marchés mon-
diaux » - un mémorandum signé pour une
durée de 3 ans entre la Russie et l'ONU qui
prévoit l’engagement de l'ONU dans le pro-
cessus de suppression des entraves mises
en place par l’Occident collectif vis-à-vis
des exportations de produits alimentaires,
dont les céréales, et les engrais russes.
Cette seconde partie de l’accord concerne
donc les intérêts russes et est constituée
de 5 exigences de Moscou qui ont reçu une
approbation tacite de principe des parties
directement concernées, mais non-signa-
taires durant la négociation qui a eu lieu.

Quelles sont ces exigences ?
1. La reconnexion de la banque russe Ros-
selkhozbank au Swift.
2. Le déblocage des avoirs et des comptes
tenus à l’étranger des entreprises russes
liées à la production et au transport de pro-
duits alimentaires et d'engrais.
3. La suppression des restrictions vis-à-vis
de l’exportation vers la Russie des ma-
chines agricoles et pièces détachées.
4. La restauration et la remise en service
du pipeline d'ammoniac Togliatti-Odessa.
5. La levée des restrictions sur l'assurance
et la réassurance des navires marchands
russes, ainsi que la levée de l'interdiction

de leur accès aux ports maritimes. 
La condition sine qua non de la poursuite
de la réalisation de l’accord par le signataire
russe était l’exécution de l’intégralité de
ces points : non seulement ceux de la pre-
mière partie qui est en faveur de l’Ukraine,
lui apportant des revenus directement in-
vestis dans la guerre contre la Russie, mais
également de la seconde partie qui est au
bénéfice de Moscou. 

La signification des exigences russes 
Voyons les détails des cinq exigences russes
et, surtout, leur réelle signification.
1. La reconnexion de la banque russe Ros-
selkhozbank au Swift (Society for Worldwide
Interbank Financial Telecommunication) si-
gnifierait la levée, au moins partielle, des
sanctions contre la banque russe Rossel-
khozbank - la banque clé dans le cadre des
transactions financières au niveau des ex-
portations russes du secteur agroalimen-
taire. En privant l’intégralité des banques
russes de l’accès au Swift, c’est bien d’une
manière délibérée que l’Occident collectif
a mis en place, de ce fait, des restrictions
qui privaient automatiquement une partie
du monde des céréales et engrais agricoles
de la production russe et dont plusieurs
dizaines de millions de personnes sur la
planète en dépendent directement. Les tran-
sactions interbancaires rendus impossible
ce sont les paiements aux russes et donc
les achats par les intéressés qui sont de-
venus impossible.  
2. Le blocage des avoirs et des comptes
tenus à l’étranger des entreprises russes
liées à la production et au transport des
produits alimentaires et des engrais agri-
coles était une mesure non seulement pour
empêcher les transactions d’achat et vente
de céréales et de fertilisants russes, ainsi
que leur transport vers les pays-acheteurs,
mais également pour mettre une grave en-
trave au développement futur du secteur
agraire et à la production des engrais en
Russie : les fonds importants confiés par
les entreprises russes des secteurs concer-
nés à des banques occidentales ont été
spoliés.
En cas de réussite de cette initiative, le ré-
sultat direct espéré par le camp « atlantiste
» devait être néfaste pour le secteur agraire
et l’industrie des engrais russes, soit une
importante récession des secteurs en ques-
tion et une réduction considérable de la
production et donc des exportations à l’ave-
nir. Le fait que les pays-acheteurs tradition-
nels qui en dépendent directement serait
mis dans une grave pénurie non pas ponc-
tuelle pour les années de guerre, mais à
très long terme, n’a pas été considéré par
les décideurs occidentaux digne d’atten-
tion.

3. Pendant les trois dernières décennies la
Fédération de Russie était un grand ache-
teur de machines et d’équipements agri-
coles de fabrication occidentale. Ainsi, une
réelle dépendance vis-à-vis des pièces dé-
tachées nécessaires au bon fonctionnement
des appareils occidentaux acquis a été ins-
taurée. L’objectif direct du blocage des
ventes des pièces de rechange est la mise
maximale hors état de service des machines
et du matériel agricole vendus aux russes
et, ainsi, la diminution maximale des ré-
coltes russes avec les conséquences ul-
times néfastes déjà mentionnées.Il s’est
avéré factuel pour les acteurs économiques
du monde non-occidental : il est devenu
dangereux de travailler avec les entreprises
occidentales au risque de connaitre de
graves problèmes vis-à-vis des chantages
économiques et commerciaux orchestrés
en permanence par des élites « atlantistes
» qui détruisent, par la même occasion, la
réputation des acteurs économiques occi-
dentaux qui ont, par le passé, été considé-
rés comme fiables. La Fédération de Russie,
comme le reste du monde, tire les conclu-
sions et prend ses dispositions pour l’ave-
nir. Depuis plus d’un an les Russes ont en-
clenché le processus de substitution du
matériel « toxique » (de même que pour
d’autres secteurs, dont aéronautique), néan-
moins, étant pris au piège, il s’est avéré
nécessaire de forcer l’adversaire à faire des
concessions pour minimiser les retombées
négatives sur le secteur agricole. La sup-
pression des restrictions vis-à-vis de l’ex-
portation vers la Russie des machines agri-
coles et, surtout, des pièces détachées était
donc incluse dans les exigences russes
dans le cadre de « l’Accord céréalier ».
4. En ce qui concerne le pipeline d'ammo-
niac Togliatti-Odessa (Russie-Ukraine). Dès
le début de l’opération militaire russe, le
transit d‘ammoniac via ce pipeline straté-
gique d’une longueur totale de 2417km,
construit de 1975 à 1981 - le plus long pi-
peline d'ammoniac au monde - a été stoppé
par l’initiative ukrainienne.
Le 16 septembre 2022, le président ukrai-
nien Vladimir Zelensky a posé ses condi-
tions de rétablissement de l'acheminement
d’ammoniac russe : un échange de prison-
niers selon la formule « tous contre tous ».
Malgré le plus important échange de pri-
sonniers de guerre dans le conflit en cours
qui a suivi, le 22 septembre 2022 (Kiev a
reçu 215 de ses combattants, dont les
membres des bataillons ultranationalistes
et néonazis) - la reprise du transport d’am-
moniac via le pipeline n’a jamais eu lieu.
La déclaration du président Zelensky pré-
cédant l’échange de prisonniers était, tout
simplement, mensongère.
Huit mois plus tard, le 5 juin 2023, les forces

armées ukrainiennes ont fait exploser plu-
sieurs sections du pipeline se situant dans
la région de Kharkov. Selon les spécialistes,
les réparations des dégâts causés à l’infra-
structure prendront de 30 à 90 jours, sous
condition de la sécurisation de la zone des
travaux. Ainsi, Kiev a pris ses dispositions
pour la non remise en service immédiat en
cas d’une obligation de l’engagement poli-
tique future dans ce sens. 

Quelle est l’importance de ce pipeline ?
L’importance de cette infrastructure est
d’ordre stratégique pour le marché inter-
national des fertilisants et ne peut être
sous-estimée en tant qu’outil de la lutte
contre la faim à l’échelle mondiale. Avec
sa capacité de transport allant jusqu’à 2,52
millions de tonnes d'ammoniac par an, les
engrais agricoles produits avec sont en me-
sure de faire pousser des cultures en quan-
tité suffisante pour nourrir près de 45 mil-
lions de personnes par an, sans le recours
à des importations alimentaires. Si avant
l’explosion du pipeline, le secrétaire général
de l’ONU, Antonio Guterres a fait des dé-
clarations sur l’importance de sa préser-
vation et de la continuation de son fonc-
tionnement - depuis son sabotage l'ONU
reste silencieuse au sujet de sa restauration.
Ce silence pourrait paraître étonnant, mais
il ne l’est pas : tout au long des dernières
années il a été démontré à maintes reprises
que les fonctions-clés dans l’administration
de l’Organisation des Nations Unies sont
occupées par des personnes soumises à la
volonté du camp occidental américano-cen-
trique, dont Antonio Guterres lui-même fait
partie.
5. La dernière exigence russe est la levée
des restrictions sur l'assurance et la réas-
surance des navires marchands russes,
ainsi que la levée de l'interdiction de leur
accès aux ports maritimes soumis aux sanc-
tions.  Il faut rappeler que ce n’est pas une
simple possession de navires marchands
qui permet de réaliser le transport maritime
de marchandises (cargos), mais toute une
série d’éléments-clés interdépendants, dont
l’assurance maritime. Et, d’une manière tra-
ditionnelle, ce sont les entreprises occi-
dentales qui dominent ce marché (dont le
montant global du marché mondial a atteint
35,8 milliards USD en termes de primes
d’assurances en 2022). De même que pour
les banques russes qui ont été privées de
l’accès au Swift, les navires marchands sous
pavillon russe ont vu s’interdire les assu-
rances, dont ils bénéficiaient auparavant,
ce qui est une grave entrave directe à l’ex-
portation des céréales et engrais agricoles
russes.
Malheureusement pour l’initiative morbide
des décideurs de l’Occident americano-cen-
trique, la Russie contourne très efficace-
ment les sanctions illégales selon le droit
international, en utilisant ce que les occi-
dentaux appellent la flotte « grey » et « dark
» (création d’entreprises internationales du
secteur maritime hors Russie, principale-
ment au Panama, Libéria et Iles Marshall ;
l’acquisition de navires sous anonymat, …
).       
En ce qui concerne la levée de l'interdiction
de l’accès des navires russe aux ports ma-
ritimes occidentaux, ce n’est pas vraiment
le rétablissement du commerce russo-oc-
cidental que vise la Russie dans ses exi-
gences, mais le déblocage et le départ des
navires russes illégalement immobilisés
dans les ports occidentaux. 

( Suite et fin )
Oleg Nesterenk

Président du CCIE

Si dans l’antiquité le terme «
cynisme » était directement
associé à l’école philoso-
phique grecque d’Antisthène
qui prônait des valeurs telles
que l’humilité, la vertu et la
sagesse - soit parfaitement
saines - notre époque n’a rien
retenu du passé et a trans-
formé ce noble terme qu’en
mépris profond et qu’en ab-
sence de morale. 

L'accord céréalier

n Les représentants de l'ONU, de la Turquie et de la Russie s’engagent à inspecter les navires
transportant des céréales. 
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Produit en 2023 par le minis-
tère des moudjahidine dans
le cadre du 60ème anniver-
saire de l'indépendance, le
documentaire de 42 mn, re-
trace le parcours de Omar
Yacef,  dit  «Petit  Omar»,
tombé au champ d'honneur
le 8 octobre 1957 à la Casbah
d'Alger avec trois autres mar-
tyrs lors de la bataille d'Al-
ger.
Réalisé par Nourredine Che-
kired sur un scénario de Ab-
delkrim Chekrouche, le film
dresse un portrait émouvant
du «Petit Omar», neveu du
moudjahid décédé Yacef
Saâdi, qui a rejoint très jeune
le combat libérateur comme
«agent de liaison» chargé de
transmettre des renseigne-
ments et consignes des chefs
révolutionnaires aux moud-
jahidines lors de la Bataille
d'Alger.
Suivant un ordre chronolo-
gique narratif, le documen-
taire se base sur un récit his-
torique et des images d'ar-
chive, appuyés de
témoignages recueill is au-
près de ses compagnons

d'armes et ses proches, en
plus de personnages fictifs.
Le moudjahid Mahmoud Ar-
badji, Djamel Hantali ou en-
core Fadila Bouhamidi, sœur
de Mahmoud Bouahmidi, un
des quatre martyrs avec Ali
la Pointe, Hassiba Ben Bouali,
Omar Yacef, de l'explosion de
leur cache par l'armée colo-
niale le 8 octobre 1957 à la
Casbah, ont évoqué l'enfance
d'Omar dans la Casbah et
leurs liens directs avec ce
«garçon», décrit comme un
enfant «courageux» et «déter-
miné»,  engagé très jeune
dans le combat libérateur.
Ils ont également relevé les
rapports étroits qu'entrete-
naient «le petit soldat» avec

les leaders révolutionnaires
lors de la Bataille d'Alger, no-
tamment Larbi Ben M'hidi qui
lui servait de guide pour les
opérations de guérilla dans
cette cité historique. 
Fadila Bouhamidi raconte
que leur domicile familial
abritait la cache des quatre
martyrs dont son frère ado-
lescent qui, a-t-elle rappelé,
avait pour mission de four-
nir des renseignements au
Front de libération nationale
(FLN).
Le ministre des moudjahi-
dine, Laid Rebiga, a déclaré à
l'issue de la projection, que
le documentaire «Le petit
Omar» est une œuvre qui vise
à préserver la mémoire na-

tionale, en ciblant les enfants
auxquels il faut transmettre
et inculquer les hautes va-
leurs du sacrifice, inspirées
de la glorieuse guerre de libé-
ration nationale.
«Le petit  Omar est un cas
parmi d'autres enfants qui
ont aimé le pays et marqué
de leur empreinte son his-
toire et son combat pour l'in-
dépendance».
De son côté, la ministre de
la Culture et des Arts, Soraya
Mouloudji, a estimé que le film
«représente une valeur ajoutée à
la mémoire et aux archives afin
de faire connaitre aux enfants
les sacrif ices de leurs an-
cêtres pour la souveraineté».

R.C.

Le Festival international de la
bande dessinée d'Algérie
(FIBDA) a ouvert ses portes
jeudi à l'Office Riadh El Feth, à
Alger devant les jeunes et pas-
sionnés de la bande dessinée
venus découvrir les nouveau-
tés de cette 15e édition, qui se
poursuit jusqu'au 8 octobre
avec la participation d'auteurs
et de créateurs de 10 pays.
Dès les premières heures, le pu-
blic de la bande dessinée, com-
posé de jeunes et de créateurs
algériens, a commencé à affluer
sur le site du festival. Une série
d'éditeurs algériens et de pro-
fessionnels du neuvième art y
présentent des expériences de
narration dessinée, qui trans-
mettent différentes histoires lo-
cales et mondiales célèbres.
Les différents stands du festi-
val présentent des publications
littéraires et artistiques dans le
domaine de la bande dessinée
d'éditeurs algériens, tels que
les publications de la Casbah,

l'Agence nationale de publica-
tion et de publicité (Anep) et
«Daliman», en présence de la
revue spécialisée «Ghomaida»,
ainsi que d'autres espaces in-
teractifs tels que l'espace de
jeux vidéo et l'atelier de dessin
numérique rapide.
La première des conférences du
programme littéraire et d'ani-
mation accompagnant l'exposi-

tion a également été présentée,
portant sur la bande dessinée
en langue amazighe à travers
l'expérience de Kamal Ben Taha,
auteur de bandes dessinées sur
le patrimoine et la culture algé-
riens en langue amazighe. Il
cherche à travers elles à consi-
gner la culture populaire trans-
mise oralement et à la trans-
mettre à l'écrit ou au dessin.

Dans le stand des Etats-Unis,
un atelier sur les techniques de
dessin de bande dessinée amé-
ricaine a débuté en présence
de trois noms bien connus dans
le domaine : l'artiste Alétha Mar-
tinez, dessinatrice du super-
héros «Black Panther», et ses
compatriotes Shawn Martin-
brough et Sara Gomez Wooley.
Le 15e Fibda a été inauguré mer-
credi par la ministre de la Cul-
ture et des Arts, Soraya Mou-
loudji.
Placée sous le slogan «L'édition
des jeunes», le 15e Fibda ac-
cueille plus de 80 auteurs et édi-
teurs de plusieurs pays avec à
l'honneur, le personnage ico-
nique et historique du conte al-
gérien «M'quidech».
La manifestation est ouverte
tous les jours au public avec un
accès payant fixé à 400 DA pour
les adultes et à 200 DA pour les
enfants. 

R.C.

Le film «Le petit Omar», 
portrait du martyr Omar Yacef, présenté à Alger 

Documentaire
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Une sommité artistique 
à la voix d'or

Le défunt chanteur Rabah
Deriassa, l’enfant de Blida à la
voix d’or, est l’une des
sommités artistiques
nationales les plus adulées par
les Algériens qui ont aimé et
continuent à apprécier son art,
ses chansons étant toujours
diffusées ou interprétées à
l’occasion d’événements
nationaux ou autres fêtes,
selon des témoignages
recueillis par l’APS auprès
d’artistes et de proches.
Deux ans après sa disparition,
le 8 octobre 2021 à l’âge de 87
ans, son œuvre demeure
éternelle grâce à son style
authentique et à sa voix d’or
qui a imprégné une âme
particulière à ses chansons,
apprises et reprises tant par les
grands que par les petits.
Rabah Deriassa qui a légué un
riche répertoire, demeurera
l’un des artistes algériens qui
s’était distingué de ces
congénères en apposant son
empreinte personnelle,
notamment en termes de
mélodie, ce qui a insufflé aux
chansons qu’il avait écrites et
composés pleins d’émotions,
selon le témoignage de
nombreux artistes.
A ce propos, l’artiste Samir
Toumi, qui a repris les
chansons de Rabah Deriassa, a
indiqué qu’il a eu la chance de
le côtoyer de près et
d’apprendre de lui beaucoup
de choses au plan artistique,
mais aussi sur lui et sa
personnalité le qualifiant de d’
«artiste exceptionnel».
Il était charismatique, ce qui lui
avait valu le respect du public,
des artistes et de ses élèves qui
continuent à le prendre pour
exemple à suivre et un repère
artistique, a-t-il ajouté.
La reprise de chansons du
défunt Rabah Deriassa est,
pour Samir Toumi, une sorte
d’hommage au parcours riche
de l’artiste disparu, a-t-il
poursuivi, précisant que du
riche répertoire de Dériassa, la
Chanson «Ya Chemss» (O Soleil)
qu'il a interprétée avec la
chanteuse Fella Ababsa, est,
sans conteste, sa préférée de
toutes. De son côté, le chanteur
Nacereddine El Blidi, proche de
Deriassa, a estimé que le
défunt artiste est une «icône»
de l’art algérien dont les
chansons sont encore
réclamées à l’occasion des
fêtes, rappelant sa grande
popularité. Samir Laaleg, un
autre artiste, ancien élève de
Deriassa, a confié que les
conseils que lui avaient
prodigué le défunt chanteur,
notamment l’importance pour
un artiste de chercher toujours
à développer son art et à
gagner son public quelque soit
sa popularité, lui servent
toujours et l’aident à avancer
dans son parcours.
Rabah Deriassa a légué un
répertoire riche de plus d’une
centaine de titres et dont la
plus importante et qui
continue à traverser les
générations, est «Yahiaou
Ouled Bladi» (Vive les enfants
de mon pays), un hymne à
l’amour et à la cohésion entre
Algériens. 

R.C.

Le festival international de la bande dessinée d'Alger ouvre
ses portes au public 

Fibda 2023

E ANNIVERSAIRE DE LA
DISPARITION DE RABAH
DRIASSA

Le film documentaire «Le
petit Omar», un récit
biographique sur le martyr
Omar Yacef et un des héros
de la Bataille d'Alger, tombé
au champ d'honneur à l'âge
de 13 ans, a été projeté
samedi soir à Alger en
présence du ministre des
Moudjahidine et des Ayants-
droit, Laïd Rebiga.



Osons nous interroger, les respon-
sables de cette programmation
pouvaient-ils ignorer ce qui pour-
rait se produire à la sortie du stade
de Dar el Beïda, ce vendredi 6
octobre 2023 avec une rencontre
dont le club MCA, à lui occuperait
à l'aise toutes les tribunes ?

Des supporters de l'ESS dès
l'aube à Dar el Beïda
Des témoins rapportent et confir-
més par un média que les suppor-
ters de l’ESS sont notamment arri-
vés dans la ville vers les coups de
8h du matin, dont certains étaient
arrivés à l'aube, chantant haut et
fort avec l’utilisation de fumières
et explosifs dans les rues de la
ville, ces supporters n’ont pas
arrêté ces festivités et ont conti-
nué le boucan jusqu’au début du
match vers les coups de 16h. Les
fans de Sétif ont bien entendu été
rejoints très tôt durant la matinée
par les fidèles du MCA. Des
bagarres entre les deux camps ont
éclaté et les deux se sont, par
moment, pris à la population
locale, interrompant un enterre-
ment qui avait lieu dans le quar-
tier, et dérangeant même pour la
prière du vendredi dans la mos-
quée, pas très loin du stade. A
noter que des actes de violence
ont éclaté et il fallait l'intervention
des forces de l’ordre appelées en
renfort pour disperser les suppor-
ters qui ont pris d’assaut la plu-
part des quartiers et commerces.
Cette situation a fait réagir une
nouvelle fois les habitants de la
commune qui ont sollicité les
autorités locales pour que de
telles rencontres ne soient plus
programmées dans ce stade.

Les commerces n'ont pas été
épargnés
Qui mieux que la Ligue de football
professionnel pour connaître les
risques de telles rencontres ? Vous
avez des actes qui sont de plus en
plus violents et cette violence est
aussi présente dans le football de
façon récurrente, les habitants de
cette ville ne s'attendaient pas à
une telle ampleur. 

Des débordements violents s'at-
taquant même aux commerces
Un jeune s'abritant dans une cage
d'escalier, nous déclare : «Il n'y a
pas besoin de nouvelles lois, de

nouveaux outils, on a toutes les
caméras pour les identifier et les
clubs sont volontaires pour se
mobiliser dans la lutte contre ce
phénomène, et il est temps que
judiciairement, des interdictions
de stades doivent être votées
contre ces hooligans et je peux
vous garantir qu’elles seront pro-
noncées à leurs égards, je n’ai
aucun doute là-dessus». 

Des impressions à chaud
Un cadre, rencontré sur les lieux,
nous dira : «Nous avons l'impres-
sion que tout cela est bien orches-
tré et que cela ne pouvait être
qu'une manière de souhaiter la
bienvenu à la nouvelle équipe de
Walid Sadi». La seconde question
qui bouillonne dans les esprits des
sportifs, commerçants et habi-
tants de cette paisible ville, est de
savoir pourquoi la LFP persiste à
programmer des rencontres dans
ce petit stade, alors que le week-
end passé, il y avait un risque de
violence en programmant le
match phare MCA -MCEB, qui s'est
achevé fort heureusement sans
incident…

C'est une organisation 
silencieuse
Le Directeur général du CS
Constantine, n'a-t-il pas, lors de la
présentation du bilan de Lyamine
Boygherara qui a été «limoge»,
dénoncé ce phénomène en allant
jusqu'à parler d'une organisation
silencieuse qui n'a pas de nom qui
s'attaque au football national ? Une
organisation, dira-t-il, à qui il
manque un agrément. Cette vio-
lence qui se manifeste par des
rixes entre bandes rivales de sup-
porters qui prend le même train
que le départ de la nouvelle saison

risque de de gagner d'autres
régions du pays si des dispositions
draconiennes ne sont pas prises.

Paroles de présidents de clubs
Le président du Doyen, Hakim
Hadj Redjem, avait prédit que la
rencontre allait virer au cauche-
mar. Il craignait que le même scé-
nario allait être revu et non corrigé
que celui vécu par des supporters,
en l'occurrence l’enfer du samedi
dernier avec les fortes chaleurs et
l’absence d’eau pour étancher leur
soif. Le bosse du Mouloudia dira
«Nous regrettons vivement que les
supporters aient suivi la rencontre
MCA - MCEB dans des conditions
difficiles ». Hakim Hadj Redjem
reconnaît que les supporters n’ont
pas été mis dans les meilleures
conditions lors de cette affiche
contre le MCEB. Un autre cadre du
MCEB fera la même réflexion, mais
sous un autre angle plus sportif
«nous n'avons pas le droit de pen-
ser qu'à nos supporters, mais à
tous les supporters de toutes les
équipes. Ils ont droit à des condi-
tions meilleures partout, dans
tous les stades, ce sont nos
enfants qu'il va falloir extraire et
protéger des actes de violences
pour leur permettre de ne pas s'ex-
citer et exploser à la fin de chaque
rencontre».

Le point de vue d'un universitaire
Said Ziane, professeur d'univer-
sité, psychopédagogue université
Alger 2, dans une contribution à
l'analyse la violence dans les
stades de football en Algérie, a
tenté, en 2008, de cerner les fac-
teurs qui contribuent à la surve-
nue de la violence dans les stades
de football. «L'enquête a porté sur
100 supporters, d'une équipe de la

première division et la passation
du questionnaire a été effectuée
durant les le mois de février et
mars de l'année 2008. L'enquête
révèle que les supporters sont fra-
gilisés sur de nombreux aspects.
Ils appartiennent à la tranche
d'âge des 14-27 ans et se distin-
guent par un niveau d'instruction
élémentaire. Sur le plan psychoso-
ciologique, ils se caractérisent par
le fait qu'ils appartiennent à des
groupes organisés, aux comporte-
ments violents. Les résultats obte-
nus confirment des éléments mis
en avant dans d'autres recherches
relatives à l’hooliganisme, notam-
ment celles mettant en avant la
thèse d'un déterminisme social
entraînant des actes de violences.
La connaissance des caractéris-
tiques des supporters violents
permettra aux responsables et à la
fédération de football une
meilleure visibilité des stratégies à
adopter pour prendre en charge la
violence des supporters dans les
stades en Algérie.

En résumé
N'est-il pas urgent de lancer une
importante concertation sur le
comment éradiquer ce phéno-
mène, en associant toutes les par-
ties sans exclusion. L'espoir est
permis avec la nouvelle FAF qui
s'est enrichie d'un nouveau voca-
bulaire, celui de l'optimisme et de
la modernisation dans le football.
Alors, pas de temps à perdre, ce
phénomène doit figurer dans le
canevas des actions urgentes à
mener pour éviter à ce que les
autres chantiers ne fassent du sur
place. 

H. Hichem
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Violence dans le football
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,Ils avaient osé
programmer la rencontre
MC Alger - ES Sétif à Dar el
Beïda, au stade Omar
Benrabah, qui ne pouvait
contenir à peine 7.000
places, alors que le MCA, à
lui seul, aurait bénéficié de
7.000 billets dès jeudi en
l’espace de quelques
minutes au stade Omar-
Hamadi de Bologhine (l’ESS
n'aurait eu droit qu'à 500
tickets). 

EN DEUX MOTS

Coupe d'Algérie de
Handball
(Finale/messieurs) :
L'OM Annaba bat le
HBC El-Biar et
s'adjuge son
premier trophée
L'OM Annaba a décroché le
premier titre de son histoire
en s'adjugeant la Coupe
d'Algérie de handball (mes-
sieurs) de la saison (2022-
2023) en battant le HBC El-
Biar sur le score de (38-34
après 2 prolongations) mi-
temps (14-11), temps régle-
mentaire (26-26) en finale
disputée samedi à la salle
omnisports du complexe
olympique Miloud-Hadefi
d’Oran.
L'OM Annaba succède au
palmarès de l'épreuve au MC
Alger sacré en 2022 aux
dépens de l'ES Ain-Touta
(32-28 après prolongations).
C'est le 2e trophée pour la
ville d'Annaba après celui
décroché par l'USM Annaba
en 1968.
Cette finale a été animée à
la mémoire du feu Rah-
mouni Mamoul Dahmane,
ancien président de la FAHB.
C'est la deuxième fois en
l’espace de trois années que
la ville d’Oran accueille la
finale de la Coupe d’Algérie
de la petite balle. En 2021, le
Palais des sports Hamou
Boutlelis avait abrité les
finales de l’épreuve popu-
laire des messieurs et des
dames.

Une mauvaise programmation pour
accueillir la nouvelle équipe de la FAF ?

n C’est de la folie de faire jouer un tel match à Dar el Beïda.        (Photo > D. R.) 
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Une heure trente pour
faire le tour de ce qui se
construit autour des chan-
tiers de l’équipe nationale,
en l'occurrence les pro-
chains matchs amicaux,
l'arrivée des nouveaux
joueurs, les binationaux,
les absents, Bougherra la
CAN, la coupe du Monde,
en passant par la disponi-
bilité des terrains par l’en-
trevue accordée par le pré-
sident de la FAF. 

La composition de l'équipe
«L’ensemble des joueurs sont ici, nous al-
lons reprendre le boulot et nous préparer
pour les échéances prochaines en pas-
sant par les matchs amicaux. Je vous
confirme que tout le monde est présent, à
l'exception de 4 à 5 joueurs près, mais le
groupe est complet... On sera fin prêt pour
la CAN et pour les qualifications de la
coupe du Monde, nous continuerons à tra-
vailler et l’essentiel est de savoir que l’en-
semble des joueurs est conscient de l’im-
portance des objectifs et l'envie d'y aller et
surtout l'envie de gagner les matches aussi.
Nous allons continuer à finir le travail. On
veut bien démarrer et finir bien».

Le cas Slimani
Pour le sélectionneur, «Slimani est un
joueur d'exception, il a été, et restera tou-
jours un joueur exceptionnel qui aime son
pays et qui porte ses couleurs dans son
cœur. Il est capable d'inscrire des buts,
de défendre son poste, c’est quelqu’un
qui aime donner de la joie au peuple, est-
ce le cas de tout le monde ? Pour moi non,
à vous de faire votre enquête». 

Les binationaux
La question des joueurs binationaux sus-
cite toujours autant de débats en Algérie,
notamment quand il s'agit de talents aussi
prometteurs que Yacine Adli et Rayan
Cherki. Le sélectionneur Belmadi a décidé
de mettre les choses au clair ce dimanche
en conférence de presse.
«Yacine Adli est en pleine forme. Actuel-

lement avec le Milan AC, alors qu'il a dû se
contenter des miettes lors du précédent
exercice (6 matches), il a déjà disputé trois
rencontres de championnat et une en
Ligue des champions. Après une première
saison au temps de jeu famélique, le bi-
national s'est récemment illustré avec l'AC
Milan dans un nouveau rôle de milieu dé-
fensif». 
Chouchou de San Siro, le milieu va tenter
de confirmer cette belle période. Il s'était
notamment montré très convaincant lors
de la victoire contre la Lazio de Rome le 30
septembre dernier. Titulaire, il a reçu une
ovation du public rossonero lors de sa
sortie. Des joueurs de notre côté le travail
est fin. Alors que la Fédération algérienne
de football avait présenté il y a quelques
mois son arrivée chez les Fennecs comme
acquise et liée seulement aux choix du
coach et de sa forme en club, Belmadi a
semé le doute concernant l'ancien Borde-
lais. «Pour Yacine Adli, il n'a pas changé de
nationalité sportive. Il n'est pas sélection-
nable. La première démarche commence

par la volonté du joueur. 
Le travail a été fait depuis longtemps de
notre côté», a expliqué le vainqueur de la
CAN 2019. Autrement dit, Adli n'aurait pas
encore définitivement opté pour les Fen-
necs… Pour Belmadi, c’est un sujet ré-
current, tout le monde en parle, il y a ceux
qui évoquent leur refus de rejoindre les
Verts, peut-être c’est par rapport aux dé-
marches le travail n’aurait pas été fait dans
le détail, souvent on n’évite de mettre sur
la place publique les résultats de nos dé-
marches, elles risquent de nuire aux
joueurs, mais la communication n’a ja-
mais cessé avec l’ensemble des joueurs
alors que des échanges ont souvent dé-
marré il y a 4 ou 5 ans. Il y a différentes
étapes à remplir pour les nationalités par
exemples… Ils étaient dans la même dé-
marches que celles de Slimani lorsqu’il
est partie au Portugal, ou encore Bou-
daoui. 

Un sujet qui passe avant les autres
Même cas figure pour la jeune pépite lyon-

naise Rayan Cherki, à nouveau convoqué
par Thierry Henry en équipe de France
Espoirs ce mois-ci. «Pour Rayan Cherki,
c'est exactement la même réponse que
j'ai donnée sur les joueurs binationaux.
Le travail est fait de notre côté, ça fait
longtemps. Dans la même catégorie que Ya-
cine Adli», a éclairé Belmadi. Même s'il
reste un joueur au talent XXL, Cherki vit un
début de saison particulièrement mitigé,
aussi bien sur le plan personnel (7 matches
en Ligue 1 sans parvenir à être décisif)
que collectif (Lyon est lanterne rouge du
championnat). Les déclarations de Bel-
madi continuent donc d'alimenter les dis-
cussions sur l'avenir international de ces
deux talents. Les fans algériens attendent
avec impatience de voir si et quand Adli et
Cherki enfileront le maillot vert des Fen-
necs. 

Les matchs amicaux
Répondant à une question relative aux
matches amicaux, notamment. Celui de
l’Égypte, le sectionneur exprima sa satis-
faction celle de jouer contre cette équipe
nationale qui est une référence incontes-
table, et son parcours le démontre, c’est
lors de ces pareilles rencontres que nous
pouvons retenir et surtout améliorer nos
expériences, c’est une équipe que nous
avons a plusieurs fois ratés dans le cadre
des dates FIFA. Cette fois-ci c’est la bonne,
parce que les Egyptiens sont habitués aux
grandes compétitions, c’est ce que nous
avons de tout temps souhaité. Des matchs
préparations à l’étranger ne sont pas à
exclure. Nous avons évoqué cette question
avec le président lors de mon entrevue, et
nous avons arrêté deux ou trois matchs,
une fois officialisé, vous le saurez. 

Le Collège national des entraîneurs
Le Collège national des entraineurs est à
la traîne, et au regard de votre expérience
êtes-vous disposé à le relancer en discu-
tant avec les anciens joueurs qui sont
éparpillés  un peu partout à l’étranger ? 
«Je suis disposé à relancer cette idée pour
peu qu’ils viennent me le faire savoir, on est
tous des collègues nous appartenons tous
au même milieu et nous partageons tous
les mêmes envies de réussites».
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Equipe nationale
Les binationaux au cœur de la conférence de presse de Belmadi

Pas moins de 1.025 coureuses et coureurs dont plusieurs
étudiants de pays africains résidant en Algérie ont pris
part samedi à Batna à la 13e édition du marathon inter-
national Medghassen. Le coup d’envoi de la course a été
donné devant le complexe sportif 1er novembre 1954 de
la ville de Batna par le wali Mohamed Benmalek qui a af-
firmé le soutien des autorités locales pour ces manifes-
tations et leurs efforts pour réhabiliter le mausolée royal
numide Medghassen qui se trouve dans la commune de
Boumia.
Ce marathon revêt une dimension culturelle et touristique
en promouvant ce monument archéologique en tant que
destination touristique et vestige plusieurs fois millé-

naire à préserver, a souligné de son côté, Azzedine Guerfi
président de l’association les Amis du Medghassen or-
ganisatrice du marathon en coordination avec la ligue de
wilaya d’athlétisme. Evoquant les efforts faits ces der-
nières années pour stopper la dégradation de ce tombeau,
Guerfi a estimé que l’objectif derrière tout cela est le
classement de ce vestige parmi le patrimoine mondial de
l’Unesco. 
Le marathon s’est déroulé dans d’excellentes conditions
d'organisation et a été marqué par une concurrence ser-
rée notamment dans la course des 13 km qui a connu la
participation de 600 athlètes, a souligné Hakim Ghouil,
directeur de l’organisation et de la compétition de la

ligue d’athlétisme. Cette joute sportive comprend trois
épreuves, la course des 13 km, le relais 21,1 km x 2 et le
marathon de 42,195 km.

Résultats techniques :
Marathon/messieurs :
1- Abdelbasset Hamel (El Tarf)
Marathon/dames :
.1- Houria Messaoudi (Batna)
Relais marathon/messieurs :
.1- Mohamed Adli et Mohamed Lembarkia (Khenchela)
Course 13 km :
.1-Mohamed Benkerama (Batna)

Marathon international Medghassen : Plus de 1.000 participants à la 13e éditionLa Der

n Belmadi optimiste pour la CAN et le Mondial.                                                             (Photo > D. R.) 

nCanal + foot : Arsenal - Manchester
City à 20h
nBein sports 2 : FC Porto - Porti-
monense à 20h


